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csnada et Etats-Unis, 0s Promièro insertion.10contins laligne +)

fuceriodf mont paye d'atence.) | I ï = sorons subatquenten.3 * it
somout est pour G 11018 111 MOINE. | , vis do naissance, nariage ot décès, 25 eta Leoiei faut payer tous los | J. A. CHAGNON, (Bureaux et Ateliers: Rue Foster.) PROPRIETAIRE. (Gratispour les abonnés). *i. -

; Annonces à long tormetraitées de gré à flons _ —_ - —— —_ — — RE :
? RES | nom, son nom de jeune homme,{Valemin, que vous êtes grand’ lentin Stoon,quidepuis longtempe| brusque ; ma mére aussi . dCARTE FEU par une voix d‘une douceur |connaisseur, s'écria joyeusement |vonlnit à hd a t fn b ool 1 bie ve
Ms 4 TT.T. 0 1 ", s'écria joyeusement voulait vous demnnder I'nuiori-| bonne, et ollo aime bien que jemT o TARE 15 ance ETON étrange ; c'était un son qui péné-|la jeune Ille. Notre jardivier no |sation de se promoner queiquo- sccoure les pauvres et que ja come #
AVOCATS %), 1) ! (ra jurqu'a son cœuret lo fit se [eavaitrionde cela. S'il l'avait su! fois... Bolo coux qui souffrent. #
PS SRE N lever commo en sursaut,lentendat …Muainlonant, 11 ast trop tard] Et pourquoi en parler à d'au- Le maître d'école se laissa a

“Cs mhibault, Kcr. > de nouveau ln voix qui criait: |pour reconnr à co moyen. sans ‘en avoir dit un mot ? de-! conduire dansle jardin comme ÀChs. wratertono, P, 0. — Se charge —Monsieur Valentin! À peme| —Nullement, mademoiselle. [!|manda le fabricant d'huile d'un un enfant docile. L ix d =
esaires taeUnisol qu TRUE TRETIR MAITRE VALENTIN eut-il fuit quelques pas, qu'il s'ar-[y aura encore do In sécheresse,|lon brusque. l'aimabl fl àvoix de +

Fads Badford- AU. SH Lp ed têla comme siune appantion avait |L'ailleurs, si votro jardinier en-| —Jo vous demands pardon, aima con © résonnait à BaMGRAN7 F frappé ses regarde. touro lex pinntes malades d'un|monsiour, dit l'inatitateur, Jy| 599 Orel*e comme une musique ikhy fi Au-dessus de la haio de sonvoi-ee
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charmée d'avoir lié connaissance: | Envoyd par fa male sr réveptiodu pric. gousduvillage... Il est laid, 1llcurez ma hardicsse : je veux |montrer comment ju dois faire ;|serdebout. l'as de timidité, fai-|avec lui.a Farnham, PQ. ToneA, VOGELERC0.Gnlinusle qu'il le aihumide oh répète vous prier de me reudre gun le. je Tous en eoral tris-reconnais-|tes comwe s1 vous étiez chez| Hélène montra du doigt une App , pa er service. Vous êtes bon et|wante. vous. îte élévati LG= si tristement… ger 8 ur ; A petite élévation. vi1 Thos Duffv ; ; servitable, vous ne me rofuserez|  —Dans votre jardin, mademoi-| —Oui, oni, maitre, répéta le R toll : “i

EL T hestouchait en co momentàta as. selle? bolbutia  l’institeur hési-|fabricant d'huile, comment pou- |, ~Lbas, dit elle, derrière le Er
A swovisburg, P. 4 a a arda Jardin do one re. Sl'6l Le maître d'écele s'approcha de|tant, vez-vous expliquer cela, quo ma four {fa pleureur, sont mes a

Is — h ACIFIQUE bes oxhras fes ue In huio, se découvrit respectueu-| —Et pourquoi pas, moi. sieur|fille sache ce doul vous n'avez |fleurs. faut me dire tout ce i
NUTALRES b : N or SA ii ' ita ion 16 phi-| somont ot epondit d'uno voiz| Valentin ? Vous qui aumez les|psrlé à personne ? Que Vous savez et ne pas n'é- 4
sc CANADIE Pendant e do a [a main,se de- émue: fleurs ot la verdure, vous dovez| —-Ehbien, pre, s'écria la jeu-|pargner vos explications ; alors, #
mm saus doute comment el-| —Mademoiselle,co serait un [avoir souhsité plas d’unv fois e|ne ville, quoi d'stonnant à cela ? |le jardinier sera étonné de mon w

Louis Jodoin Billets our Toutes les lo termt parvenir nu maître d‘é- [honneur et un houheur pour moi[vous promener sous nos grands|Je l'ai deviné érudhtion et je vous serai recun ;= i ri , C cl 5 un. $Cu Waterloo, re. Poste po e cole. Litlanssez deviner OB 8UPRO-| 4g pouvoir faire quelque chosolarbres. Satisfaites co désir pour! —Impossible. Tu ne dis pas naissantede votre obligeance, \
N Bureau Vis-i-vis le Bureau Ce REGIONS, at pasPbne.tuisom. qui f0tagréablo ; majo doute...\mo rendre service. Venez, jolla vérite. Je wnime pus qu'on mo Nous y sommes. Voyez comme 2
— . IL’EST, L’OUXE ' ee Parlez, jo vous en pris,et, s1 cu-|vous montrerai mes fleurs ; il y|prenne pour jouet, ct je veux sa- 4 ati - i
Ernest I de Varennes oo OT EST Jans te ei et humilié en |ju m'est possible. en a encore que vous verrez avec|/voir de qui tu os appris que le os pensées on petites ctche. 5

ornePour Waterloo,bit ihe ed presence. dais 7ment Juil — O ! monsieur Valentin, ce[plaisir. Refussricz-vous ? Oh !|maitre voulnit me faire uno pa. Yes L'année dernière,je lesai
Juror royrégistrataur, «de NORD-OUEST, parungarçondut ilagooù dire quej'ai avous demander n’eat nisi|monsieur Valentin, 1! faut accep-|reille demande. reçucs en cadeau de la baronne;

tes de de Lie 2. Tremblay. — drd ot Li FP. Tremblay,Thomas 1
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CONTRE LA DOULEUR
GUÉRIT:

RHUMAISME
NEVRALGIE, SCIATIQUE, LUMBAGO,
Douceur DonsateVic Doutouneux
MAL pe TETE.MALoDENTS

MAUX oe GORGE
ENRoUEMLYT, EHGELURES,
ENTORSES. FOULURES,

CoNTUSIONs, BAÜLURES ETC.
Fn vento chez tous fes pharmaciens, etusrchande généraux, Prix, etInbouteille.

 

     
   

Uillots trangcontinentaux et de colons,
uno snécialité, Choix dos routes, vid
C. PR, ou Chicago. Information complè-
te sur demande,
Heures du départ et de l'arrivéo des

trains à Watorloo :
ALLANT AU Noun—Ærpress, 809 A, M

Mixte, 10.05 À M,
ALLAST AU SUp.—6,16 A, M, Mixte, 8.05 P

M.Expres,16 5,P, M.
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HENRI CONSUIEBNOE

Le pauvre garçon aime les
fleurs, je parlerai de mes fleurs
avec lui. Mais un homme, je ne
sais pas! Crest si étrange, et los

des ouvriers de son pôre qu'il l'a
trouvé ? S'il n‘y avait pas d'autre
moyen, iPfoudraii bien recourir à
ce petit mensonge.
En réfléchissant ainsi, ello s'ar-

rêta tout à coup souriante devant
{a haie qui séparait le jardin de
son père de celui de l'école.Elle 6-
carta légérement les branches et
jeta un coup d'œil dons le petit
potager. Aseuréo que personno ne
s‘y trouvait, ello passa le bras à ¢

8

à In lois intamidé et confus, et re-
Karda avec stupeur la jeune 1n-
connue qui appelait.

e
e

idées,

sin, entre les feurllesd‘un bosquot
do soringat, iffporçut une ravis-
sante lêto du lemme; des yeux
bleus qui le regardaient aver
amitié, des lèvres roses qui lui
souriait nvec una expression gf
franche et si cordiaie, qu'il en fut

—Approchez un peu, je vous

o chagrin icrhas pour qu'il no

e demanda avec  étonnement,|l

usement. Jl faut avoir l'espritjselle ? Ils pourraient ae formali-
plus léger. L'homme à déjà assez|ser de ma hardisso,

en fasse pas lui-mémo par ses|longtemps faire plus ample con-
naissance avec vous ; mais eux

En parlant ainsi, elle riait avec|aussi n'osent pas vous en parler.
une douco raillerio qui déconto-|U'e.t comme cola que beaucoup
n

peu de fumier sec, l’eau dissou-
dra Ja matièro nutritive et la fera
pénétrer jusqu'aux racines. Vous
le vorrez : les fleurs qui ne sont
pas tout A fait mortes auront de
nouvelles feuilles avant. peu et
Brandiront en vigueur.
—Merci de votre bou conseil,

tnonsieur Valentin, dit la jenny
fille. Jo ne comprends pas bion
toutefois, malgré la clarté de vo-
tre explication, comment il faut

venir dans nolro jurdin et de me

Important que vous le croyez. Il|ter ce qu'on vous offre de bon
me parait que vous avez coulume|cœur.
d'envianger les choses trop eéri-
€

—Mais vos parents, mademoi-

—Mes parents désirent depuis

es ans vers les autres par lajposition. Je ma suis dit

n'osorais nior que je n’aio en sou-
vent co désir, mais soyez cerlam
queje n'en o1 jomais parlé à per-
soune,
—Aors, commentma fille pout-

aile le savoir ¢
Hélène avança une chaiso et

invila le moître d'école à s'assoir.
Klle espérait échapper ainsi à la
question de son père.
—Aseoyez vous, monsieur, dit

la mère. Puisque vous êles en
Drie, maitre, dit Hélène, jui quel-|s'y prendre, Ayez l'obligonco de|conversation avec mon man, 1
que chose à vous de nander. Ex- serail impoli à nous de nous lais-

p

 

enchanteresse, et il’ n'écoutait
pour ainsi dire pas ce qu'elle
disait, tant li était absorbé par
ses douces et vagues pensées,
Il n’était plus ému ni_intimidé ;
maintenant qu'il était avec sa
petite protectrice,hors dela pr£-
sence de ses parents, 1l se sen-
tait p'ein de joie et de courage.
11 s'était même enhardi jusqu’à
lui sourire avec reconnaissance
lorsqu'elle lui dit qu'elle était

—-Nete fâche pas, mon petit elles étaient si grande et si bel-

ère, dit Iélèno en lo caressant, [les, alors ! maintenant, ce n'est
Ecoute, je vais l'expliquer cela, plus rien,
Quoique ma chambre soit situé |séchercsse, n'est-ce pas,monsieur
out à fait à l'extrémilé de notre| Valentin ?
maison, ju puis, do ma fenêtre,
voir de loin le jardin do l’école,
Depuis que ju suis revenue, jai
romarqué plus d'une fois sur ie

C'est à cause de la

~Non, mademoiselle,ce n'est
pas la séchesse seule. Pour avoir
toujours de belles fleurs et con-

bane, près de la haie, un homme| Server l'espèce, on ne doit pas
anga st fort le psuvre maître d’é-|de gens ne frayent pas cnsem-[qui courbnit la lête et qui restai(|laisserles tiges s'allongertrop ;
ole qu'il ne suf quo dire, et qu'iljble, quoiqu'ils se sentent portés|longtemps immobile, dans cette en septembre,il faut en couper

: “Notre tout le feuillage oules repiquer,

    

J. H. Lefebvre BILLETS travers Io fouillage et laws fom-| commentcette joune fille avait sujsympathies. Mes parents savent inaître d'école doit avoir du cha-|c

Apraisteatern, Waterloo, PQ.
> er la letlro sur le banc placé à}; ar les plantes qui ont trop

 

  

sde ; ire du piemier coup d'œil au|que je vous vite ct 1s vous at-[grin”" N'est co pas monsieur Va. frrandi périssent pourla "plupart ‘
1 jés à brof délai ot à con| BUREAU DE POSTE, intérieur contre la haie,ot où el-| fond do son cœur : commentil seltendent. Tontin, vous aviez un pou de cha.|= . ! |
Ri .—Burçau : Rue de la Cour, , le avait vu plus d'uno fois, de sa f + ¥ ? en hiver ou ne donnent, l‘année

ee ; laisait qu’elle lo nommât de son| —S'il on est sinsi, mademorsel[grin ?
WATERLOO, I. Q. fenétre,lo maitio d'école s'asseoir 3 ! 8is Jodoin, N. P. nom de baptême comme une amielle, je vais :ne bâter. Votre myr-| —Je rêve el je réfléchis bean- survieQUE des fleurs toutes ;

Louis Je Olll, -N. ol et rêver. ou uno sœur. Le connaissait-elle, [tation est trop gracicuso pour que|coup, en offut, mademoiselle, ré-|P dic ; première +
CE Jobotioaor Io : : ) pur hasard ? U ne so rappelail|j'osc refuser. —  |pondit-il. Et comment pourrait-| CONCItIONpour bien cultiver la Ë

fiadoDodford. pourtant pas l'avoir jamais vue.| —Je vous remorcte, monsieur|il en-être sutrement ¥ Jo suis vole tricolor.
i Peut-8tre Héléne avmt-elle du| Valentin, do votre obligeance. Je|toujonrs seul avec mos idées, —Comment nommez-vous

plaisir à voir cetto profonde etu-[me tiendrai à la porte pour vous| —Vois-tu bien, nèro, quejo ne cette fleur ? demandala Jeune
péfaction. Quoi qu'il en soit, elle[introduire «vous préseuier amo {rompais pas! C'est que fille.
reprit après un moment do stlen-[mes parents. Vous verrez comme|ceux qui ont an cœur seusiblo el| —Viola fricolor, mademoi-

: h * qula vous accenillerent amicale: compatissant dovinent, pour msi selle,
—Eh bien, approchez encore uu |ment! ire, les peines des antres. Lin 2 Tatin >
peu, vous mo roe de crier. Je[ En achevant ces mots, alle reli-|voyaut M. Valenim si tristement ous saves le late : .
vais vous dire ce que je désire de|ra sa tête et disparut derrière le|asels dans son paurre pet jardin], — on, I Mademoiselle, mais

Waterloo 5:60 Granby 6:25, Farnhain 7.00 ds arb ‘ale. TOUS Vous aimez les eurs, n'est |bosquet de seringat. ou il ne viont quo des ponies Inats es noms de beaucoup

Marloville, 740, arrivo à Slonteéal a 40; Vnt les grands arbres gni s'le- ce pas, ot vous connaissez à fond] Le maître d'école, dans wne|doterre,j'ai supposé qu'il du-|de fleurs et de plantes,
Magog, P, Q|Un autro trainarrive À ft-Jonn 3 8itt, vaient derriére la hate, pws contr 'hornenlture…? immobilité complète, comtempla|vaient souhaiter so promener| — Toutes les plantes ont-elles
Tage T1 Gairant connoxion ave les trains Voir |nua ea marche et so laissa tomber —Quoi ! vous savez, mademoi-[yuolgues imstants encore l'endroit |dans notro grand jardin, d'autant donc un nom?
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Dopuis uno demi-heuro les en-
— fants avatent quitté l'école, Va-

Topuis dimanche, 20 Sept 180), los|{gntin Stoop, l‘inslituteur, entra
canvois circulent comme suit: dans son jardin, savangad pas

ALLANTA L'OUEST tents dana lo chemin unique, ros-
Train do la mallo pour Montréal laissatil|ta un instant en contemplation de-
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 a————"1St-Albans, Concord Manchostor, Nashua,
Towel) of Bowlon tia LowellouFitehbung| SUT uo banc de hots.

 

J ? halbulia l'instituteur,de|où sa joile tête, éclairés par des plus que jaz our dire qu'il est Oui, mademoiselle, iII. Marcoux 0 Hou ; n th Ao : .|selle..…? , je , tel ; Jar — Oui, ma . i

Nomen avia Troy, Springliehd a0 Xow Ia Heatea plus en plus étonné, . , [yeux d'un bleu si dour, s'était grand connaisseur et amateur de] — Les petites et les grandes ? il
Roxton-Falls, P. Q “Frain mixto Jutesant Watorloo 1.20p.m. quoiqu'il ne fat pas si absolument — On me la dit a je le pros montrée dons uncadredo sordu- fours. ati répondit le Iehricant — Toutes. i

—_—eee | 0.95 1 | ved Ble i vois. * è he | == ! ré y . + += Granby2:35,1 are3156,revie laid quil le pensait il avait des je Sms la lle Sols on vire à fleurs blanches, y ie i te ” in 4 ope © teas Et cette herbe singulière, là, Ih

MÉDECINS {rains pour &1-Albans, Turlingtonet Now raison de supposer qu'il ne forait fubrieant d'huile, Pendant cinq [relourna et gagna l'école tout|d'huile ; fais done ton gré, . .

 

 

= ols, j'ai été absente. do suis res-[réveur. ll moula à -n petite[lène, Le miître pout so preme. qu ressemble i une plume pour
ée à Waureghem, chez ma tante{chambre, changea de redingote|ner dans notre jardin tant qu'il VV Chapeau dctemmes:
qui était malade, Mais, Lieu soît|et s'arrangea du mieux qu'il put.jlui plaira. C'est la séifispennaña, made-
oué 1 ellu est tout à fait guéris.[Ses lèvres, remusient et il mur-| —Vous nous ferez plaisir, mon- moiselle,
Maintenant, me voilà revnue chez|murait à voix baëse : “ Monsieur [steur, et vous ne nous génerez| C'est drôle ! et cette plante
mes parents, J'avais ici, dans ce|Valentin, monsieur Valentin. ” I en aucune fugon, ajoula la mè-|ayec ses belles fzuilles tachées ?
jardin, beaucoup de fleurs ; car,[sourinit doucement, il y availire ; car, excopié noire Ilélè- — Aydrargeajaponica Tvarie
inst que vous, monsieur Valen-|de la joro dans son regard, el,|ne, H n'y a personne de nous qui gut,

tin, j'adore ces favorites de la na-|contre son habitude, 11 lovait lu(aille beuticoup au jardin. —Quel nom
ture. Mais, en rentrant à la mai-|tête et marchait délibéréments —Oseral ju profiter do votre

York, ainsi quo paur Montséal, od 11 arr jamais naître un doux penchant
Dr J. D. Page dans le cœur d‘une femme, Il é-

[Epcas & Cmneraies PQ tait grand et bien pris. {L‘cxpres-
M HéresinmiloIulssnntStoo A060.m. moude aes yeux inquai on es

Saulationshours,ioo 1230 pan." . can] Pit esime et réveur plein de bon-
, Train de la malle laissant Montréal t tristesse.

DrJ. F. R. C. Phelan 4:50 p.m, ; Chumbly Canton 5:50 p m té Pie vêtu de noir, avec une ||
Kbtris el Chmvuties, coin des ruos|Mariovilla 6:05 pm Granby 7:27, Train 1 » AV

] Lewis et de la Cour.— Watarloo, Q.|mixte part de St-Jean à 5:55 pm, ot fuil|cravate blanche, Se- habits, plus
Convaltation À touto houro. connoxion à Farnhom, uvoc le train de le recherchés atmieux soighes qu'on

malle quiarrive à Walorloo 8:05. pm.

 

ALLANT À L'EST.  
 s

Mabizarre!

 

  

 

i " *| . : 9 . =, ¥j “MG,BIL, * [he pouvait s'y attendre chez UB onfai trouvé presque toutes|lorsqu'il so dingonvers a demon.|bonté # baibutia I'matitateur. Je tanteme l'a donnée comme une
C. Fauteux ; gg Second VicodPréshdont. pauvre institutenr de village res fleurs deseéchées, et je croie|re de cou voisin. crains quo mon indisorétion.. |tareté,

A Ets Er CluneReB 8. W, CUMMINGS, montraient peut-être bienla cor-
EN, Jéné ue j'en perdrai plus de la moitié.| 11 lut pris d'une émotion nou-| —Oul, je vous le conseille, dit —Elle est jolie sans être rare.

Eestman pt St-Btionno de Bolton,@ Acont-Général dos Passagers de a certaines places, mais ils 6-| 942 JET P p P ', hCela me fuit grand'peine, et,[velle en apercevant sur lo seuil|enriont lo fabricant d'hnile, es-! Mais, là oùelle est,elle *mourra
— toient soigneusement brossé; el}oygio coin mes pauvres plantes|de la parte la charmante pelite|sayez du résisterau caprices que| probablement,

L. T. Caron, penchées tnatemont vers lu terre,|fillo, qui, avec uno impatience[cette petit fille s'est fourré dans| Pourquoi ?
J6 Caasencarx, ‘en pieurerals presque, si l'on|d'enfant, lui faisait

 

  

l'on pouvait conclure de la blan-

W, M FESSENDEN, cheur immacuiée de son linge,  i [la tête. Elle n'en départira pas P demoiseil| ; ani i J mguo ae sefla téte. Bll »| Parce que, mademoiseile, tous
C0) Tue Prinetpalo, Granby, PQ PEHULANTIKR ET FLONBIER, EyrEhtdosms pouvait perdre courage pour si |hiter. et saura bien vous menor comme us Jes plantes à feuilles tachées

SMENT- ; |E ; a A ;

DrVoirea P- Nolson| "raisin" [WLI puVomedonnedeso leripar demionlemin|phencv CCIENNE nai seilles, n'est- ; - ang

In

à e : = es cérémo-|, A

eo) Simard, avocat, ANCIENNE (MAISON {Bouciarp Lorsqu'il etait oe bo en rez ct que ju d faire pour rani-} —lly adéji lontemps que je[nies, mailro ? Jo wy tiens nulle- l'ombre,CesiTartBos Prineipuato, Waterloo, P. Q. ! IRE LG bane,11 avoit jeté un regard dé. per mes fleurs, du mows celles|metiens àla porte, monsieur Va-{ment. Uo que je dis, ju le pense, ES: QUE NOUS
=— =

 

delier, Lawrencorille, P. Q.

CARRE DU DEPOT solé eur ça demeure délabrée cl
sur son jardin. Les murailles noi-

se aoustrairo à des témoins de s0

qui ne son pas tout à fait mortes? lenlim,et mes parents vous atten-

mour de la bonne chère et d'une|ta sa femmeen guise de correc-

Promenez-vous dutis le jardin, [UNE beauté, sont une espèce de

 

DIVERS ‘oi lo plat détachait — Vos plantes, mademoiselle, dent. Venez par ici, dans cette|venez dans lu maison aussi sou- maladie. Les plantes qui ensont
=| On trouver: toujours, à mou élablieee| CR d'où eePet sont mortes due sites de la lon |chembre.... Touez, les voilà, |vent qu'il vous pluira , et, &1 cols |atteintes craignent le grand so-

P. Ledoux ment, tous les weillours articlos ea fait do|Paltr voit alderà gue sécheresse que ous avons La lubricant d'huile, Jean Min-jue vous ploit pas, c'ust encore|leil, et on ne peut pas trop les

Hf'iviorde la Cour Supérioure, oapdtpoloosicnsilos de lai: ean er sa miséro, firent écloro| 846; Tépondit le maîtred'école àjnens, était un lomme robusie, bien. arroser non plus, carelles péris-

Waterloo, P. @|torie et do suvrorie, Ber, ro demi délivré de so imiditd, Vo [avec des joues rouges etune figu-| —Certainement,monsieur, vous| sent facilement. D'ailleurs l‘Aor- :

TT Agout pourJos cétèbres poëles d'Oshawa BUT 808lèvresun Sourir amer OL 1e jardinier a probablement né-[ro commune, au ‘indiquait Iu|serez toujours le bien venn, sjou- |,ott exige également ;
Napoleon Fludon |erlo BardeanMMétalliquo de Waltots. détourna le visage comme pour glist de les arroser ilomps, 2 gal :

Lo publie trouvora tonjonrs des li-
ueurs de choix, bons lits, efor tablo el
Peel,

us, In plus grando urbanilé dels
part a propriétaire.
—

Onesime Joyal
otelior, Notre-Damo do Bonsocours,

ÿ ji ely-Nord] P.Q.
mets Oynl,avi lient rot hôtol,n résolu dou Hégligor pour donner satisfaction àCOUX qui n'arrêtent chez lui.
to toujorrtas peuvent être certains d’é-urs bientraités à n‘importo quolluBuré qu'ils 50 présentent, porte quoi
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HOTEL VALCOURT
pauvreté et do son humiliation,
Peu à peu il s'abima dans des

pensées plws douloureuse encore.
Sa tête tomba sursa poltrine et VALCOURT(ELY)P. @

F. X. Fontaine, Prop
Il fait pluisir au propriétaire de l'Hôtel

Valcourt, d'attirer l'attention du pmblie
voyagour sur lus améliorations considéra-
bles qu’il n faites à son élablissement ot

 

ny trouvertoujours do bonnes chum.
bros, uno honno tuble et des liqueurs de

DE WATERLOO”ont ime[choix,
6dans la bâtisse du Jovu-

il demeura immobile comme unc
personne endormie. Un profond
silonce régnait autour de lui. Lo
bruit lointain du moulin à huile
oûl seul pu troubler sa rêverie,s‘il
n'y avait pas été accoutumé.
Au bout d‘un quart d heure, il

 
qui en funt uno maison do première classe. releva [a tête. 11 lui sembla que

quelqu'un l'avoit nppelé. Le mot
maître avait bien frappé son orell-

Conx qui auraient besom de veyage|le ; Mais. commu il était sujot à
topicden Tuos Foster & Young, Wa-[dans les environs trouveront toujours uno|de pareilles illusions des gens, 11
Tarim 4, par J* A, CHAGXON pronrié

|

voiture à l’hôtel
primeuret éditeur,  dontait, ot regarda autour de mi.

Alors, ilentenalt appeler son — Notre jurdinier, monsieur
Vulenti, est un vieux brave hom-
me qui s'entend mieux à cultiver
des légumes qu'à soigner des
fleurs. 1} dit qu'il les a arrosées
abondaument, mais que ces per
péluels arrosemenls rendent la
terre dure comme une pierre el

tes les plus délicates.

cela : c'est de couvrir la terre
autour des plantes, de lumier e

et celle-ci resto fraîche et molle.
Vous voyez bien, monsieu font, var là mème, périr los plan.

—1I1 a raison, mademoiselle ; !
mais il y a un moyen de prévenu eur quelque chose qui rappelait

de paille. Alors, l'eau ne tombe|cole devant ses parents, qui le re

pas immédiatement sûr la terre,|garderent avec iudiflérence et

vio niséo.
embonpoint, portait encore les 
traits, ct duansees yeux plus de
vivacité,
Au premier coup d'ail, on re.

connaissutt en eux dus campa-
guerda enrichie, car, bien qu'ils
fussent habillés à la mode de la

siville, 11 y avait dans leur extéri-

  
,\les paysans.
1} Mélene conduisit lu maître d'’é-

r| — Votes, leus dit-elle, M. Va-

Sa femme, malgré son|tf.

rostes d’auc grande beaulé ; rl y |tin, que vous ferez plaisir à nes
avait plus do linceso dans ses|purents ?

—Voyez-vous, monsieur Valen-

B'écria la jeune flilo.
Venez, vorez, ne perdons pas de
temps. Mon pure doit aller à la
lubriquo surveiller sos ouvriers,

un terrain légèrementhumide ct
ombragé,

Voyez, monsfeur Valentin,
c‘est mon père qui m'a acheté
ces lis, 1l y a deux ou trois ans
pour ma fête, Ils étaient magni-
fiques et pleiens defleurs, Main- ma mère aussi a sa besogue.

Nous, allons au jardin. Je veux
vous montrer mes leurs tout de
suite.

Daus lo vestibule, elle lm dit
on souriaut et presque à l'oresl-
e :
Mon père est un homme singu-

lier ; la lu meilleur cœur du |" Dssls.

Dr

tenant, il reste À peine une pe-
tite fleur languissante sur cha-
que tige, Notre jardinier les a
cependant bien fumés, dans l‘es-
poir de les fortifier,

u'4 continuer |
monde, mais 1 veut le cacher, et
c'est pour cela qu'il al'ait an pou
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ral; John V. May, magasin de'
feutassies: Mannah Kent; D.0.:

mr

{me mivesaireVENEZ! YENEZ!AU VIEUX

Oo Magasin Populaire
PLACE DU MARCHE

Waterloo, P. Q.

LA RETRAITEl'HULOUATION DES
CHAMBRE

adopté pour lenr répression à l'a-
venir, auront pour effet, ja l'espé- —
re, de prévenir le retour de pa-. Leswsereices de la retraite Forbes, marchandise: sèches;o-
“reils scies, et cer tention dejcommetitée dimanche dernier’ berts Canon, bijontier ; résidence ©

mea le gouverneur-g néral.|mes ministres d'institaer une sont sons Is dircetion du B,P de John E. Buttler, T. A.S. Da

ereredi dervier, en prerogran! {commission chargée de faire une: Hendricks, de l'ordre des Re-} Wolf & Son, John Bromnuit;Hen-!

«première session du septième, enquêle sar l'organisation du ser-/deratoristes. Jusqu'à mardi Il airs McNeil, magasin de lsntaisies ; . .

ficment. est en quelques conte] vice civil et defaire rapport surlen, pour partager avec lai tes Wiltiam Castel, barbier,et plane Amcliarations,

+ résumé de Ce qui à été fait du- les mesures à prendre pour sontravaur de la Mission, le Pète eurs antres résidences et maga-,

‘ant la longue svssion qui vient (amélioration. i Jacquin, qui a alors été remnla- sins. '

de finir, uOns le publions inet-j La question de la restriclion cd par le fere Sternon, | Une énorme quantité de pois

 
  Comme je Ciicturs que pro-
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ion royale
mardi à Québce

 

La coinmi:
mence a seger 

 

Parnell, le graud agiteur it

1sndais ort à

gleterre. mardi soir.

   

M Powderler.le graud me

des Chevaliers du Travail

à adressé la parole.

voir, à l'Armory Hall. devant

une nombrense assvinblée.

 

Sir Hector Langevin est alle

à Québec pour prendre quelques

jours de repos. Une magnifique

ovation Ini fut faite lors de son

départ de la cap tale fedérule.

Répondaut à nue adresse qui lui

fat présentée. sir Hector a dit

que son repos ne crait pas long
bientot se

le Harnais et tra-
sou

et qu'il reviendrait
remettre sous
vailler de uouveuu pour

pays
-—

Une pénible nouvelle. dit le

“Travailleur,” nous arrive de

West Warren, Mass.

11 parattrait gue M. le curé de
a l'endroit, un prêtre irlandais.

empéché tous les enfants cana-

diens qui ne
cathéchisme

 

unneée. ; ;

C'est la une injustice criaute,

dit le “Travailleur.” et nous em-

pressons de la signaler à l'ordi-

naire dudiocese, dont nous con-

naissons, du reste. les esvellen-

tes dispositions à l'égard de l'é-

lément cunadien.

—_—__—

L'Hon. J. A. Chapleau était à

 

Montréal sau.vdi, ét il adresse ls

parole à une nombreuse asseu-

blée d'amis d= la cause conserva.

trice daus lu grande salle du Nt-

Lawrence Hall. MM. Dvsjar-

dins, M. P, Lépine M Pl.

Daoust M. I. Dupont.

MP, Joncas, MP. Leblanc.

ALD. I. l'Hon. M. de LaBruère,

et nombre d'autre personnages

distingués étaient presents. Com-

me toujours «t peut-être plus

jamais l'honorablesecretaire

« été éloquent. Non auds-

toire était enthousiasmé.et sespa-
   

roles ont été. à maintes reprises.’

accueillies par-les plus vils ap-
plaudistements
 

Le général Noulunger, dont on
a tant parlé ces années dernières.

s'est snividé vendredi dernier à

Bruxelles sur la tombe de sa mai-
tresse, Mme de Bonnemain. l’en-

dant un temps v#t homme avait

joui d'une grand: popularité en

France, ét on lui prétait même
l'intention de se faire nommer

consul oudictateur.Mais cette po-

 

pularité était appuyée sur des:
bases fragiles, et elle s'est vite
éeronlée ne laissant au général
uel'abaudon, juz les wuvres

de ss vie mauvaise et la läche-
té qui l'a fait se donner la wont
en commettaut un double
scandale public.

Boulanger aura vié le plus
faux grand homes
ntdernes.

  

 

Nous svons deja dit que la
presse ministérielle s'était jetée
sur le lieutenant-gonverneur

comme tur une proie, espérant.
par les insultes qu'elle déverse
sur le représentant de Sa Majes-
té, faire oublier les méfaits de
Pacand ct de se: complices.

Tn

de Talleyrand, a cru se rendre
agréable aupres des ministres

parun excis de zcle. Insi-
nue tout simplement que sil se
rencontrait quelqu'an pour tuer

le lieutenant-gouvernenrAngers.
ce serait un acte louable, comme
en accompilssait le peuple ro-
main, “au temps où il était ver-
tueur.”
Et le journal qui énonce des

idées aussi révolutionnaires et

aussi antisociales a pour direc-

teur M. Odilon Desmarais, le re-

rer
uit à

Montréal ls semaine dernivre. Il
mervredi

savaient pas leur
NoLAIS de faire

leur première voumunion cette

des temp |

TEEN leass

Journal de Water 100] ouoratces Messienrs du Sénat,

LE
Messieurs de fa Chambre des

Communes,
'

a von: Je désire vous marnuèr ma

haute appréctation pour zèle

1et J'assiduilé que Fons avez AD-

- portés dans l'exercice de vos de-

.yvoirs parlementaires, pendant

est wort à Brighton. An-jeette longuesession,

J'ay aussi

à

Vonz exp?:Mer me

lsympathie dans le chszrin que

vous devez éprouver arve tont le

pays ef que)? partage en toute

|emeériré, de a dispanition lamen-

table du premier ministre, le trés

honorab.« ar John À Macdonaid.;

 

qui s'est éteint plein d'années et;

d'houneurs, au milieu de vos de,

si que le pays tout entier de la

modération et du patriotisme que
vous avez mantestés dans celle

se.
Une zonvention a été concine

en juin dernier, entre la Grande

Bretagne et les Etats-Unis, pour

la cessation virtuelle de la chasse

au phoque dans la mer de Beh-

ring, pendant la saison écouiée,

afin de protéger pinsefficacement
cette industrie et de facniter la

tkch- au oxperts chargés de faire

prendre des mesures pour empè

Le rapport des experts n’a pas

encore été raçu et les négociati-

ons entanées pour le réglement

de la question se continuent mais

ne sont pas encore complétées.

H me fait plaisir d'observer

que, à Ja suite à ane conférence

amicale avec le gouvernement

des Etats-Unis, au sujet du l'ex

tension et du développement de

notre rommimerce, AVce Ce pays, el

d'autres affaires importantes, les

dispositions du protocole de i->8

l connu sous le nom de modus vi-
vendi, ont tté étendues,

Les mesnres à l'adoption des.

quelles vous avez donné votre

concours sont importantes et uti-

les. Lu rdorpamsation de la lé-

gislature des tersitaires du Nord-

Quest elle rajustement ut l’aug-

Tentation de tes pouvoirs sont

unjuste tribut à l'éminenie capa.

cité manilestée par celte Impor

tante et progre-sive section du

{pays, dans l'exercice de son autc-

| nome gouvernementale.

} Les cies concernant l'amélio-

ration de loi concernant les élec-

tions produiront, je l'espère, de

lhons résultats, en simpatiant la

{répression des actes de corrup-

ton.
{Les mesures concernant le

‘commerce de bestiauX,le charge

ment des navires, lenregistre

j ment des marques de commerce

et le fonctionnement des cours de

vIce-amirauté seront avintageux

au commerce et à la nivigstion.

Les dispositions concernant l'ins-

pection des navires sne podiront

manquer d'étre de grande valeur

pour la protection des persuanez

qui y sont employées, tandis que

l'acte concernant les lots de grève

‘de la l'uissance et l'ob-traction

des conrs d'eau navigables fers

disparaître une source de dissen-

sions continnellesentre ie gou-

vernemert et les provinces.

Bien que le résuftat du recen-

sement accuse Unc aug:uentallon

; de population moindre qu'on ne

‘s'y attendait, i. est éatisiaisant de
récuerflir is preuve de 'a prospé-

nté générale da pays. +t l'abon-
!dante récolte dont 11 a plu à Ja

. Providence de nous fa7onter.

cette aunée imprimera ane nou
celle impuision à la colonisation |
da Nord-Unest el aux entreprises

, da pays en général.
y Mest agréable de penser que
"tous vous étes justifiables de di:

minner de trois mii:ious près les
droits sur fe sucre.dimiauant par

tlà le coût d'un siticie de consom-

 

 

i

 

 

organe du  gouvérne-| mation générale, et que VOUS D'a-
ment provincial. l'Union de St

Hyacinthe. oubliant le conseil:
Vez pas jugé nécessaire de rem
“placer pour plas de moitié ia di

miuvtion de revenu p:ovenant de

cetle source. Autre recommanda-
tion donnée à Cette 1mporisnte
mesure, c'est que tout en dimi-
avant considérablement le coût

d'un article nécesssire ala vie,

elle compense ia perte de révenb

{qui enest résultée, par impo:
ton des droits sur les choses de

{luxe reviement.
{ Lee frandes considérabies pra-
vlignées au détriment du gouver

jneinent par ungroupe a'entrepre
ueurs et les irruguianiés de cer-

présentant du comté de St-Hya-, tames personnes emp.oyécs dan»

on prohibition du commerce des, C'es zéivs missionnalres donne son ol d'huiles de poisson, mélas-

(l'assurance des vœux eincéres;On portera processionnellement

libérations, et j2 sous félicite ain-|

crise et qui ont permis au parle-|

ment a'expédier les affaires pu|
bliques sans Interrupiion turieu-|

une enquête sut la nécessité de’

cher l'extinction de cut amphibie ;

cinte à (québec. S'il fallait Ju- Je rervice civil qui ont été mises
ger des dispositions de ce comté: jour par nos comtés d'enquête

par celles de sou représentaut, ont fort regretlables. L: chit

on aurait une bien triste idée) meut qui en a déja atlerut p-uel

des babitants du comté de Si-ienre, les mesures qui vont être
Hyacinthe. prises contre d'autres et l'opéra-

ton du tlalat que voas avez

jE

  

boissons «nivrantes à anssi occu- [chaque jour trvis instructions un
pé l'atteution de mes ministres et: sermon en français et deux en)

Que commission sera constituée |angisis. L'assistance est toujonrs

pendant la vacance, pour faire:assez considérable, surtout le
Que enquête el soumettre #es!soir où l'église est remplic comme
vues sur ce sujet important. ;aux plus grandes fêtes. Chacun
Seon eure de Is Ch-talre ‘se nble commencer à comprendre

“ea Communes, que les chose de ce monde outy
{en peu de valeur, comparées à!

ñ . celles de la vie fature, et qu'ii n y

sélementpour sas exigences! , qu'une seule chose neceuaire,
; comme les Pères lo p:échent

{avec tant de force : eaurer son

ume.

I doit y avoir ce soir, ; église,
yune brillante illaminatious

En prenant congé da vous,pour| || y aura aussi, dimanch>gran-

le moment, je vous prie d'agréer{de et imposante démonstratif.

Je vons remercie d'avoir ltbé-

ltororables Messieurs
du Sénat,

Mostieurs de ta Chombre
de Comune.

le ‘‘rucifie à travers la ville, ot
tous les hommes seront invités à

i prendre la croix de tempérance.

que je fats pour votre bunheur
et la prospérité de vos foyers.

—

MENT ECCLESIASTIQUES
DANS LE DIOCESE DE

SHERBROOKE

, ——. |
i
   

 

LE CENTENAIRE
 

 {

C'est une bonne contume que |
celle de la céiébration des anni-
versaires. Quelqnefois c'est un
événement triste et douloureux,
mais le plus souvent ce sout des
événements joyeux qu'ils rappel-
lent. [ls sont une occasion de
regardaren arrière, de voir la ;

roule parcourue, de compter fes | Rév. L À Levéque, de la cure
éeuelis contre lesquels on s'est de St. Pierre de la l’atrie à celle

peut-être heurté, où les oasis er: de St Camille ce Wolfe.
!frais ombrages où l'on s'est rapo- Lev A N Gariépy, du vicariat
“sé des fatigues de la route. Les{de la cathédraie a lu cure de et.
Fries, les cités, les régions qui: Pierre do la Patrie,

font partie d'une province ou’ Rér. JU Edm. Verret du dio-
d'un pays, comme les individus, ; Cêse de Québec, nommé vicaire À
ont aussi des anniversaires à cé- | la Cathédrale
“lêbrer, Jl va seu présenter un Ki N HG Gsulin, du sémi-
l'an prochain, pour nous habi- nommé vicaire au Cœur-Dacré de

Lants des Cantons de l'Est : c'estj Jésus de Stanstead.
le centième anviversaire du pre-
mier défrichement fait dans cette
partie de la province.

L'heureuse idéu de célébrer ce
centenaire par une démonstration
quelconque à élé &mise,croy-
uns nous, par votre excellent
confrére du Pionnier de Sher-
brooke, M J. A. Chicoyne,et elle
semble avoir rencontré, depuis,
l'approbation générale.

Le 19 octobre courantil y aura
à Sherbrooke, au bureau du Pion-
rier une réunion dus membres
du comitéprovisoite choisis à une
assembiée antérieure, et pris les
différents comtés de l'Est,

Rev. II. O. Chalifonr. transféré
de St Jean-Baptista de Sherbroo-
ke-Est, à la core de St, Miche
de Sherbrooke, Cathédrale,

Rev. J. A. Lefebvre, de la cure
de 8t. Camisle de Woite, à celle
St. Jeau-Bsptiste de Sherbrooke
Est, 

 

—_—__.

COUR CRIMINELLE,
 

Le terme de la cour criminelle
commencé le 25 sep:embre, s'es
terminé hrer à Sweetsbarg—Nom-
bre d'accusativns ont :té soumises
aur jurés,
MM. Notting,Thibanlt Jacques, |

avocals de cette ville, ont été oc-
cupés dans diverses cases.

Les sentences suivantes ont été
rendues par j'Hon Juge Lynch;
Emery Racine, séducetios. 6 mois]
de prison commune.

i D. Dingman. obtention d'ar-
gent sous de faux prétextes, un
an de prison commune aax tra |
vaur forcés.

Olivier Lemay, vol d'un che-

\ oici les noins de ceux qui
font partie de ce comité :
SHERBROOKE : Son Honneurle

maire Wood, lon. JG iobert-

|

ses, sucres, et produits de tontes Nouveau Departement
sortes étaient emmogasinés dans|

les bâtisses détruites. ‘Nouvelles marchandises,
Nous ne ponvons dire, même;

apprortmativement, le montant
des pertes ; eiles sont énormes

Ou vient de mettre en pratigne,, Les soussignés ont l'hoi.n-0r d'annoncer

en Belgique, la lettre express,! an public qu'ils celèbrent, cette année, le

qui cst d'une grande utillé pour; dixième anniversaire de l'établissement

tout le commerce du pays : j de tour maison.
Vous avez une lettre pressée, Ils ont profité del'uce:sion pour ajouter

Qu'il vous est impossible cepen-| une veuvelle Hisce 4leur commore,
dant d'adresser par 1élégranhe, >

sins searentsecs
FERRONNERIES

‘nu timbre de 25 centimes

Es ruatériaux pour

Nouveaux avantages.

 

cents] et déposée dans une boi-
te spéciale du bureau de poste:
supporez qu'elle soit adressée de
Bruxelles à Liége.
La lettre express suit ls voie du

chemin de ler comme les autres,

mais dans un sac part et,an mo-
ment de l'arrivée à Liège. sans
subir les lenteurs de Is manipu-
lation, elle est purté immédiate-

Menuisiers,

. - J, ai ¥

ment. par porteur spécial, à des-; Peintres,
tination,
La lellre-express s'emplota en Forgerons,

Belgique eur ane vaste échelle ;
elle ne nait en rien an télégra-
phe, mais rend d: grands servi-
ces au commercs. On pourrait
peut être l'acclimater au Cauada,
au rooms dans les grandes villes.

La grèvese poursuit toujours
à Huil. Veudredi les grévistes auf vus s:licitons une visite.
nombre de 6), ayant à laar tête

E, & P.GÂTES.leur chef, Napoléon Fautleux, ont

Watero:, 15 sept 1591,

—_— FI ———

Fabricants de Voitures

Lo tout de première qualité es à bas prix

empêche lesemployés de Lureau
de M M, Lroneon et Weston de
conlinuer le chargement du bois:
d'exportation;qu'ils avaient dù |
commencer lante de bras, !

Les giévistes reçoivent $4par
jour, des as:ocistiols ousvriéres
de Toronto.

Toutcela est bien triste. Voilà
des centaines de familles qui vont

 

      

être réduites au dénuement le $
plus complet et cels à l'approche OLDIE& ANSE

de liver. Ce sont les beautés BATES rus rom us,
du système américain qu'on in. [C\FFRES  PoRTSI sde
troduit au Canada. etmmrvous, ARTICLES EN BOIS, a.

_ ADMINETRATEUR, EN GROB. -

La plus grande chute d’eau du; este 5ESTTIRE
monde vient d'être découverte Oz G. BOIVIH, vonrse  la Nouvelle-Zélande.

Les difficultés de ses abords, ITSdeMEET!COREY[GH NALS! OMAELITE!
 

 

ferniés par des montagnes, des TIT
glaciers et des lacs d'un pittores- SIMPSON, HALL, HILL à FORBES,
que aches, expliquent les ra- ÉILLER8CIE, Eu
sons qui l'ont fait 1gnorer jusqu'à | p Peicturos Pr 'présent 3 Jusqu'à} D'Aruicles Plaques y CRTVERT,

Cette chute tombe d'une hau-| ! 377 rue St, Jaoques,
teur do 620 mtres, = rtpouemi

 

 val, 3 ans à l'école de retorme, à
l'asile des Frères de 13 Charité,

Ottery. deny ans de péaitenci.
er pour avoir tiré une arme à:
feu avec intention d'infl.ger desi
blessures graves. |

BroME : EJ Dyer,a Ficher,| Salsbury, trouvé coupable de:
l'acsasation dz fiaeH Ausun, H 8 Foster, James € 5 3 en éeri. |

Pettes, Col. Hall, A Manson. | le, six moi de prison commu.

Missisquoi: 4 B Baker, E E Spen- Me: 11 ¥ 8 déji no an que le pri-
cer Lr Comzau, © Jamesson, S{fOWNIer est à l'ombre.
B Miitimose. Le procèe de H. O. Elliott, ac.
SHEFFORD : Dr de Groobo:s EUtÉ d'obtention d'argent sous de

SH CMuer, J À Chagnon, C H faux prétextes, est remis au pro-

Parmele, J B Sauborn, M P. chain terme. LL
DRUMMOND : W J Waits, ¢] Sizpriconuiersont été libérés

Chhreh, E Charpentier, Ed Wad- FAT les petits jurés.
fey, John Wadisiy. Des Questions très intéressan-
ARIHABASKA : Hon W. Lau tes ont été soulevées durant ce

rier, D O Bourbeau, Wm Farley, tê'Me.
E ia Latiderté, Phihppe Hébert
MEUANTIC : Le Fréchette, 2

À Johnson, W H Lambly, Hon Nouvellesetfuits divers
Cormier, i'r Hume. z

. BicusoND : Jcha Aurphy, W _Lecztrespondant du T:legraph
E Jones, dos Bédard, U C Cleve-là Shint-l'etersbourg écrit:
land, Th 5. Logan, J B 3 Milet-| sdourg Sert -
te.

son, J À Chicoyne, À W Hune-
ker, Wm Murray, L U Bélanger,
G G Byrantet Il Moe.
STaNsTEAD . M F Hackett, &

H Moore, H U Chagaou, T B Ri-

der, E Hl LeBaron.  

. “ La detresse parmi les paysans

Worre: M T Stenson, E sl va en angmenlact La récolte

Darche, TS « hapman, J Ib Rz-, des patates a manqué dans plati-

ha 75) mètres ; vient ens 1i @ celle: «EES

| .
Conime hauteur, elle n'occape-| LA MEILLEURE AU MONDE.

rait que le troisième rang, mais! gz coos FYme TRE CONS E BAKING POWDER.
comma volume d'eau, elle est su, 5 :FAVORITEgameroue~

 

premier, t Seziedacclox, Sof £235 re Calg Memtoeal

La chnte a plas élevée cat cel- [Fs RziLLEURES |JOHN W, SMITH,
le da Josemite, en Californie, qui sUk L8 MARCHE.

dort. dans le massif du Mont-! mm.
ose, en Suisse, avec 720 mêtres, ITH

de bauteur. i L car
Les Pyrénées en possèdent ane ; Mist

qui vient immédiatement après:
calle de Is Nouvelle-Zélande, tom--
bant d'aue hauteur de 420 mètres. R. J. LATIMER, 20 PUE MscilL, MONTREAL

hoteFre |

 

    

  

ROLLAND & RER,
Lapin 4 Suveture

Morchends de vereveeve
alas a2 Laise et

AVIS BOIS og SCIAGE

|

“SARs
— Rawscris onAcie |

; — 9 Rus BANGUINET, Sadat
‘Union St Joseph de Farnham, District Outer, 426 1

de Bedford. Sadre. >ra à )aLégislatarede | —_—r JESe TE
Québec,à ss p'ochaine session pour obie-| PIANOS et ORGUES
ir la révision et la refonte dé son acte d'in À. & S. NORDHEIMER1 A ,

 

 

  chard, john Champoux. ears provinces. Un nouvel in-

Pope, S J Pomroy, L 3Fone P Ljks "#
N l'révo:t,Hugb Leunard, grands ravages.

1toute entière d'Astrak-n se meurt
La population

—0
I ** Il est rameur qu'a Nsjm Nov -
, des parents ont mangé leurs en-

LE MOIs DU ROSAIRE ‘fants. Vans ceriains villages, les

Le mois d'octobre, comme le jes ouvriers poar vznir en side
Mois de mai, est consacré à hono-| eur paurtes.”
rer la Reine du ciel ; mais dns En
le mois d'octobre c'est surtout parl Da . :i cet DAT} Dans ja nuit d'hier undésastrens
(arécitation da ossire quel'E-|incendiez réduit en cendres plu-
glise gone recommaade d 1950" jsieurs des principaux édifices de
var Mane. condi derai cette ville. Le fen s'est déclaré

epais jendi dernier, dans) cers 10h 80 densle monlin de
toute lus églises et chapelles il se ML J, C, Merlin, éitné sur le quai
fait des prières spéciales en l'hon-l4'ayjor. Eu quelques minutes, grâ
meur de la Vierge du Îtosaire.l ceà un fort vent du nord, les
et nartoutles lidéles out été in- flammes eurentcomplétement en-
vués à prier pour l'Eglise et pour çahi le moclia et se communiqué-
son Auguste Chef antour duquel [rent aux édifices voisins
le cercie de la captivité semble. Voici 2 <eear de Diy eu pla. i ici les noms de ceux dont les

Léon All a confiance que le’ Merlin, montin à scie et fabrique,
chapelet, que la bien heureuse Lewis Wilson, fargeron - John
Vierge Marie avait enseigné à 5l-j‘Taytor & C>, eutrepôt de poisson;
Dominique +era l'arme qui amé-;  Drockfeld & frères marchands
“ra encore Je triomphe de VE-{ghaies ; J- B Mig % Co. ma-

glise. {gsein général, John Taylor & Co

—___ marine ; John Cronau, épicier ;
Mlie M. F. Regan, magasin géné- CoxPros : G G Hurd, R H secte, connu soûs ie nom de*Z20-!

s'attaque au mais et cause dé |

de faim. |

autorité; prélevent an impôt sur |

maisons ont été détruites : J. C.!

 
curporation. P. BERIAU, uy RUE ST. JACQUES, MONTREAL,
35d— ; Président JrRiat Union. ! Prix € termes convenables a1eutes tre cinsase

Farnham- 25 S-pt, 189] | JWPATEASORA CIE co Le Meilleur
ç lacunes ce TON 2x BOBINE

== ITANIES| CLAPPERTON,
Ouverture de la Saison’ FETE| FILS EN TOILE-

urfoconmies KNOX.
des Eaux Fortean Ligue o Coudre

- ! one vem, Kael MILWARD.

 

ALFRED EAVES,
1879 Rue Noirs Dame, MONTREAL,

WONTRES. HORLOGES ET BIJOUTERIE
EN GROS.

STL)
   52%) AUX SOURCES

,!
 

   

  

   
$0 x Cozutchouc, Cnn, etc,

LEER. 15 rut Came, Momb

| MILLER BROS. & TOMS,
! MACHINISTES, MILLRIGHTS ET INGENIEURS,

ETABL'S EN 1669.

Les Sounes de St-Leni. -
110 À 199 NTZ EING. MONTREAL
EE
i—

 

 Le 15 juin 1ëvé,

Sontsitoées dans le comté de Magkinongé,

P.Q,à presqua égale distance et d'an ae
cs aussifacile de Montréal que de Qué
bec. De 300 à 400 hôtes _euvent être re-
que à l'h{tel des rources. Cette ean est
ai renommée qu'à chagne Eté des fale
acount de partout: du nombre d'incu-
sables qui viennent 90 par cent s'enre-|
tournent gréris, ce qui prouve à l'evi lence

jet indieputablement les vertgs de L'EAU
DE ST-LEON.

 

8@7En vente cles G. W. Gnxorr.@6

Ji WATERLO), P. Q

+ 

Shafner & Adamg, marchands de

Heser, Notre-Dame de Bonsecours,
[=sekel ri] PQ.

+ M.Joral. cui tientcet Lidel,a résulu de
ne rién négliger p ur donner satisfaction à
tous ceux qui s'arrétent chez jui.
Les voyageurs peuvent être certains d'é-

tre toujours bien traités à n'importe quelle
eare qu'ils se présentent

    
Onesime Joyal |

  

IMPRESSIONS
Danslea Deux Languee

exccutéesauxateliers da

“Journal de Waterloo"

Vous trouverez un asssorti-
ment général des plus

complets,

TELS QUE:
Marchandises sèche,

Etoffes à Manteaux, [une spécialité]
Melton & rete,

Cachemire noir et de couleur,

Pooruitures d'habits, ete, etc,
—0———

CHAUSSURES
—meme

Vaisselle, Quincaillerie

Ferronnerie,

Epiceries de toute sorte
PROVISIONS,

Farine, Grains de tontes sortes,
Son, Gra, Moulée, etc, ete,

Le tout acheté au plus tes
Ché et vesdu en pruportion. prix du mas

 

Nous reovmmandons spécialement: notre

CÉLÈBRE

Fleur O. K.
Qui à remporté les jremiers prix à tetes

les expositions.

P. S.—N'oubliez 06 NOUS
tailleur a:taché à ableous w

B@F"Eatisfaction garantie.

A. Fi SAVARIA & Cie

NOUVEAU SYSTEME
Nouvelle Invention
—————

DERNIER PERFECTIONNEMEM
—————

Coupe Irréprochable
——

   

Voussrouverez tout cela cLer

JEREMIE GOBEILLE
Waterloo, P. 0.

En face des barexox duf'Jorrsar"
—0o

Le soursigné. bien qu'ayant déjà une
longue expérience dans la conpe et la con-
fection des habits, n'a pas Lésité à simpo
ser une dépense pécuniaire considéral le,
aän d'aller se mettre au courant des der-
nières méthodes, auprès des plus célèbres
ailleurs des Etats-Unis,

—e-

Comme toujours on trouvera à son étab.
sement un assortiment considérable)

et de choix de
CHEMISES BLAXCHES,

CHEMISES DE FLANELLE,
CORPS ET CALECONS,

CHAPEAUXst CASQUES,
COLS, COLLETS,

GANTS, BAS, ETC

— LES PRIX SONT DES PLS BAS =
. JEREMIE GOBEILLE

Watorioo. 20 Act 156

Nouvelle Societe

MLS &  ACHTON

 

 

Le roussigné ayant pris M. Datel "Neng
ton en société avec lni, désire remercier
ses nombreuses pratiques du patronage
que lui ont accordé durantune période

le plas de 20 ans, ct espère qu'on accendy
rà la même conflance a la nouvelle societé.

H. HILLS,
 

Comme jo suis à résler mes comptes,
tontes les personnes qui me doivent sont
ruspectususement prices ds venir régler
Evcc moi par aigens.ou par billet.

H. HILLS.

H. & À. ontl'honneurd'informerle pi
bhe qu'ils ont l'intention de tenir un ton
assortiment d'épiceries de choix,et ilses-
parent par leur erande attention aux affais
res et aux besoins de leurs pratiques,
continuer de mériter encore une part de
leur | atronage,

—N0$ TRES DE CHOIX DC JAPOX—
AU PLUS BAS PRIX,

Venez on chercher tn échantillon. Fs-
sayez-'e, et soyez convainers que la aga
lité est la meilleare ct les prix les plus bas
dans Waterloo,

Café Tarc en boîte d'une livre et de
deux livras.

_ Sacres, granulés. d'érable, à glacer (frræ
tingjet cassonnade.
En cannistres, pêches, poires, tomates

pois, blédd'inde, citrouille, zaumen, santie
nes, satico piquante aux tousates.
'paveine Écrasée, farine d'avoine granu-

Nonsfabriquons toutes sortes de biscuits
tols quo Boston, Soda, Graham, pique-ni-
que, an gingembro, “jambles,” à la reine,
gâteaux A la melasse, ainsi que toutes les
eaux gazouses tels que “Gingor Ak.” le
mon Soda,” “CreamSoda,” Plain Sada,
etc.

Toutes nos marchandises sont fivrées
gratis aux stations on aux sésidences.
Petits profits et promps remboursements
est notre moito.

HILLS & ASHTON 
  

 
ti



 

JOURNAL DE WATERLOO
  — 

—
Comell aux Mores

oil Ja unitet votre

Flerrangé parles cris d'un enfant

vildé dota douleur do ln

a poil qu est ainsi, envoyez de sui-

1 a bontoille duSirop de Mme

pour 1a dentition, Su valour est

js sans sol

      

  

   

  

} eile, 11 soulngees immédintemont diverses couleurs, et déjà des nufacturo de W. It. Lafeh- Los*Curé ot Marguillers de L'Œuvre e . PIED) 5 E

apnemala, Mares, ves pots feuilles se détachent et roulent vro,Ja artlelss sul- Fabriaue de la paroisse de St-Jean ;
wo vous yfier, ar'y 0 pus À on dou a dans la boue d 1 Ce dé Sants, savoir : Baptiste do Roxton, corps politique ot $
né ih La y 88 6 et la dinrrhée, rézle An Cia rue, Le CC 16 vavties À luil, 2 hong jeunos chevaux, incorpord, ayant sa principale plies Montréal, 17 juillet 1891, i

ourei los intestins, guérit les coliques périssement de la nature est |do 15 2 20 tonnes do fuin, | bon double! d'affuhes dans ln dito paraiso do Ste ; va
puso! pr lew cunts, ultendrit les gonel- bien propre à inspñ d wazon nouf, L moulin i fauchor, ot tons jes Josn-Baptiste de Moxton, dans le dis- MA, E, EuBenaes, î
CRN Vintlamimation et donne du "0 propre à inspirer de graves|instraments d'gricallurs ol le ménage de net de bedford, 24 Carré Chaboitlez, %

as diminaS io à tout lu système, Lo Téservo,  Anesi une quan- . a)
en . le vue Mme Winslow pourla don

ses enfants cest praisant au goût
ol

 

  

durant tout la nuit dernière, et
ce matin nous avons un vrai
temps d'automne, Tout nous
annonce que la belle saison est
finie. Les bois se teignent de

pensées, en rapport avec les ex
ercices de la retraite qu'on prê-

ENCAN PUBLIC
L» sonssigne vendra par Encan, le lundi,
I octobre courant, à sn résidence,
À Waterloo, nur lu place do Dao

‘Thos Jones, on face de la mane

 

In maison sany
filé d‘avoiuo elde patates, et una fouls
d'aut-es articles trap nombrenx juur être

PROVISCE DE QUEBEC}
HISTIICT DE BELFOKD,

COUR SUFERIEURE

Swootsburg, le douzièmejuur de septombro
uul huit cent quatre-vingt onzo.

Présent: L'Honorablo Juge Lynch, J, C. 8
No. 4676

Demandeurs,
ve,

Tho “Canada Galvanizing and Stee] Roo-

   

  

CECI

The BRAZILIAN

AVELOPPE,

 

Montré te
‘her Monsieur,

Hill > + des plus Vieilles ot merl-| che ) ' an J'ai employé lo “Hrasition Huir
et est lu ree yo des meilleurs actuellement, wontons flog Company,” contapulitiyjue el ncor- Renewerin 4 peu prèstroie pa
tes FinteUnis, Hesten vente La vente commencera à 9 hs a.n. paré,ayant paprince pacsd'atfnros HAIR RENEWER. aia spuispeu pr ria?
méclevion sites du monde. Prix: cal CONDITIONS. —Moi 5 comptant] onlus Citd et District de Montréal 3 , dois dire que c'est 1a vey.
hoz tous i drognistes du nm 4 VOUR MISDAMS CONDITIONS. —Moina de S5. comptant: , Défondorcase. = . le préparation qui alt pu rendre à

= conts Ja bouteille.
;

ae ve Hain ct domandezlo sirop, cals

ant Winslow ot n'en employes
nant de Mme

Ts d'autre.
(uh

 

A Travers la Ville

Revd M. MeGinnis, frère

on itoyen M. Jolin Me-

Si ane fonime vent engraissor vile, so
uérir de la maladie si commune d ton
soxe, jouir d’une bonne Eanté et aimer Jo
vie, nous lui vunseillons woe bouteille do
tégulatonr de la Santé de la fommo” ‘lu
Ur J. Loriv C'est lu Tonique des
nerfs par excellunes, lo stimulant sans éga
aul disposy 3 Ia gicto ot chasse lus voles
sombres de in mélancolie. Uno cullleré
soupo de “Régulateur”,pris avant chaque
repux, relève les forces, arrêts tonte done
tour, donne appétit et facilite la digestion

 

    

$5 et nu-dessts, six mois dde créd
Intérétenr bons lllets approuvés. l'our da
comptant, andosans do 35, six pur cont do
réduction, . mu

PHILIBERT COTE.
Waterloo, Ÿ octobre 1801,
 

   

 
Vülu requête des dit demandours; ot |

en antant qu’il appert par le retour del
l'hurssior chargé tu soivico, du bref de
sommation en cette Cause, quo hu défondo-
resso 1’u plus de burçau d'affaires, ni pré-
sident, ui sevrétaire où agont, on Ju dite
Cité de Montréa!, où n’a, nonplus, du La-
rean on Hou d'affaires counu, nt président,
ui sociétaire où ogont connu dons lu Pro-
vince da (Québec il est ordonné à ls défen-
deressa de compnraltro on cetle cane, sur
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from Dandru!   

RESTORES GRAY HAIR 70 ITS ORIGINAL
COLOR, BEAUTY AND SOFTNESS

 

Keeps tho Head clean, (nol and free
f cures Irritation and iteh- |
ing of the Scalp; gives n beautiful gloss
and perfamio to the Lair, and stops its
falimg out mm a fow days,

 

 

E
R

|

Hus chevaux lour Inatre ot leur cone
lour uatarelle. Avant do I'nsayer
j'avais employé trots ou quatre au-
tros préparations, mals sans avoir,
aucun résultat notable.  Mals co
“Hrasitian” est, sans aucun doute
Ju maillouro préparation du geuro
en vents aujourd'hui

Veuillez m'on envoyor, par votre

+ notre one à A Et envoyant “> conts on titmbres-posto oublication du présent ordre, soux fois par IT IS NOT A DYE, » messager, 3 bouteilles, J
po vicuire à St Gabriel de nr un “Fentalo Porus Plaster" he semaine,durant on mois, dans lo “Daily =] ZA faire ossayer an do mos roo
| (real, est venn passer lu jour-{J. Jurivière (lo moitlenr emplitro pour les x ltuesé”, paior-nouvelles public enladite : : : 5 clos, ob jo vous laissorai i
ontreth «he à Waterloo. femmesjvousautez tous les renscluue- Cité do Montréal, ev sur publicationdu me. Will not Soil the Skin or | saul oral savoir Le

née de dimanche . malts Lorient concernant et merveil- bala sdurant un rim ausHlaas th ‘ 2 ' py py |
M, =. T, Frégeau, nutrefois écrivezno ronnieDer bone PROVINCE DE 2TREC, 3 Waterloo, daule Vistlet do Belford. ¢ most delicate a 0Per do 8160.

Tueoneeville, et maintenant Manvillo, 18 1° MM, Evans & Sons, Mont- ZA VIL, WATER AJ. E. LEONARD, + vous,
de Law rencovillo,bt| en visite à réal, ICh, vont los Agents géuéranx en LA VILLE DE WATERLOO He Dép. Prot. do la ditu Cour. Head-Dress, Qo C. A, DESMARAIS,

do Rock Island, © ; ni Canada sour fquenie mes ronèdes aux 2 312 rue Craig,Waterloo vendrodi,on compagnie pharmuciens et marchands, 30—[a AVIS PUBLIC . Fall Directions on the Bottle, fu Montréal
nouvelle et chormonte Vente au prix coutant = - == \de st

épouse.

_ le Dr Costello, do Val-

' de passage en notre
pourt, était A
: en route pour Qué-
ville, lundi,
bec. Un murmure tout bas QUO [trouve que l'Eluile Suïnt Jucob vst le moil- otJéponé 4 man burenn, A tous d'eu profiter ?

“ue et populuire fils d'Izscu-[lour remède quoj'ui jamais employé pour L ano touted personnes dont Joy noms y Une visite cet respectneunsement sollicitée ! RIO DE JANEIRO, BRAZIL.
ee jeune POI los derniers ar- lus antordes, Jes offorte, la raidour dos PAraissent comme sujet au_paloment den Sol Lo .

lape est ullé faire los der moubres. Elle enlève ropidoment lot ites taxes Sout requises do los puyc r dune A. E. DuBERGE 1 C 5 tron
rangements pour son UNION avee duuleur, fait disparaître l'inllammation 6 Vingties o In dute des présentos pour . beula ent pot na Carre Chaboillez, Montreal, et Waterloo, PA. 8
Sie et charmante québec- sou emploi pour frictionner lvg imembres BEUVer los frais à “ æ pour te Caukdn. =

we jelie C a produirs poy offéts ro maquables nutame Donné à Waterloo susdit, co septième Pil | A tibili
i

quoise. Ou verra bien. wont chez fes athlètes. j'ujoutsrai que jour do septembre mil huit cent quatre- Hu es Nn | ilieuses. = — 6
plusieurs dé nos ames cuit trouvé dane| Viigtonge. — N

Wubi Pat malade, elle pet du Catoriaÿ
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HANELAGIE HARRIEUSC LD
Jes membros du Ranelagh Harriors’

Club bien connn de Londres, Aug. con-
waissent ce qu’il y à de mieux,lorsque l’un
d'eux écrit dans ies tormes suivants. M.
W, I. Jeffaries, membre do Club dit ; Je

 

 

 

l'emploi du cette huito, la guérison du rhu-
matismo et dos névralgies.

 

Ai PUBLIC est par les nrésontes
donné par moi, Ernest I. de Varennes,

socrétaire-trésorier do Ia municipalité sua.
dite, que lo 36fo de percoption pour l'année
courante pour la collection des taxes do
Joyor, des taxes persounrilos et des taxes
air Jes chiens ut chiennes à été complété

  

 

,M. Damase l'ostaise, élaut décidé de
discontinuer fon commerce, annonce ai pue
blie qu’il vendra ses marchandises au prix
coïtunt, d'ici au mois de décenibre prochain,
strictement pour argent complant.

   

 

 

 

X
I
A
A
H
H
O)

2N
A
T
T
I
S
H
I
H

     

  

Prepared by the

SOUTH AMERICAN

‘HAIR REREWER G0.) |
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P. 8.—Vous pouvez vous servir de
mon nom on rucommandant votre
“Brazilian Mair Renewer”.

C. A. D,

iE 
   

 

“ POURQUOI ?
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PARTOUT
i

Depuis toss ses enfants ont pris du
Ghemin de For do Stanstead

9

Arthabaskaville Shefford et Chambly.
UL, Lourqu0?

—La famille de M. Laurent

Roy, qui demeurait à Central

Falls, R. 1, depuis quelques au-

nées, est arrivés à Waterloo co

matin, en route pour Ste Anne

deStukely. M. Roy l'y avait

récédée de quelques semaines.
Mlle Zénaide Martin, de Paw-

 

—Unaccident gui nfailli causer la mort
à doux por-onnes est arrivé 1ei gamodi der-
nier,
Unouvrier da nomde Alfred Douftard

ot ron onfunt Agé de ciny uns, Wen reve
naitonzième rang d’Arthabuska (appelé
Chicago) sur une rhargo do planches, lors-
«qu'en desceuduut ans côte rapide lo che:
val prit Pépouvante, précipitant Bonltard
ot sun enfant pur terro, Uno dus roues de

 

AVIS PUBLIC
ST PAR IE PRESENT DONNE que

l‘axsembléo annuelle dos actionnaires
do lu compagnie dudit chemin defor so
tiondea À mon burean, duns la ville do
Waterloo, MERCREDI, le onzième jour
du novembre prochain, 1891, à 15e heure

Remèds par credllence controlesAffections
Bitieuses: Forpeur dufoie, Fxcèsde bile ot
autres sndispositions qui en découlent ;
Cont] ion, derte d'appétit, Maux de
(Xe, Etc.
Le DrD, Marsolnis, praticien distin-

gud, écrit co qui suit :
Voils plusteurs années que je fai

Vilulee Anubi Lunesdu De Nôyet je me roars
lof  

  

     

J- F, CLEMENT
Le Tailleur à la Mode

Diplomé à ta célèbre Ecole de Coupe de
M. John J, Mitchel, de Neus York,

Pourquoi perdro son lomps àaller do magasin on magasin,
Vbrairio, tadis qu'onallant tont droit

  

en quéte d'un objet do

A La Librairie du “ Journal ”
va . 3 lu voiture quussasur le corpsdu l'enfant et de Faprds-midi, pour I'éloction de direc. 5 aire l'éloge da) "

tucket, est arrivée avec la famille lui catteu «to graves blessures. Buutfard teurs ct In disposition de tolles antros of-| a d'blen roulante fairecameos We Viont de recevoir son nouvel assortiment, On est toujours sûr do trouver co dont où à besoin on fait de
Roy, of passera quelques MOIS AW| fut augsi blessé à lu jatibu dans sa chute. Gtires qui pourraient vanie devant l‘ussem- some demsreure, 4 du printemps, admis par des connais-

Canada en visite chez ses parents.

—M. J. À Moquin, marchand
une patte.
Au motnont de mettro gons presso nous

vient de mourir des

la cheval daus sa course b'ust feacturé blénn
Waterloo, 6 Octobro 1891.

Jxo, I" NOYES,
  

  
  

 

pilules mercurioliss
Nonweglemen ts fi  al es

us usage conridérable de
ces lilulrepour mes patients, mais jeles aisussi

des en maintre circonst Pour moe

 

    
  

  

tours, 6tro lo slock lo nmoux choi-
si des Contons de l'Est,

TAPISSERIE!. apprenons quo len son “ ; \

d'Esstman, offre ses marchandises nesdo cotaecidon et que lo poro eat 999— SocrTrée., Cho, do FS Bet C. . Laresplaisir ee me He ALLEZ y OIR

à grande réduction, durant les|retena au lit pourencoro quolques jours.Te LeeNEPEiarpTo — bise pont | ;
j i i S 3 LALS. » it NOUS v ovs

agerlongone acho. |WHyacindhio oof RostanratourRobson,

|

"EN"Vense =agreur” |Magnifiques Patrons) tenadomlyotorne
: : Monsoisneur l'évêque st. Yyacint th

.

ter au comptant il pratique an Monsoizneur l'évêque de Bt-Hyacintn Sons SEUL PROPRIÉTAIRE QUT EXTON ÿe=Que nous vendons excessivement bon marché,=r

syslème qui est toutà l'avantage
vient du faire les noivinations suivantes :
M.J.F.Codurre, curé à St-lgnnce.
M.J,A,.Labollo, vicaire à St Eplirour,

 

nol “per.
ioui.

   
  
  
  

L ROBITAILLE,Ohimiste

 

Lo nouyoau Twood Angola,
 
 
 des acheteurs. A ceux qui ache: Labollo, vie 4 , Veux grisde vous JOLIETTE, P.Q. To famonx Tweed Choviots, = —

tent pour 85 il donne he fort! À À .Kérouck, vicaire à NotroVauio dus visiineprémaii PRIX SEULEMENT25 OTS LA SOL. Le célèbre Tueod Monsoborne, o uv

ar UD : . : fau . < Nouvelles Serges Veni 3 3 oy

joli présent, ot Bbpeux qui uchi- Abarera,visioarare. Ferronee. Tricots à la dernièremodes enitlennes, |LUVRES DE TRIERES, D'ECOLES,
‘ y 815, 11 donne une chai-| M4 vCaron, vicaire à , | RATED " Sorgo Française, ho _—

tent pour 815, ML Ménard,vicairo à Acton. now,vousPouvez Craimir Français, Tgo Française, LIVRES DE COMPTES #
se berçaute valant $2.50.

L'assurance sur la vie LA SUN
appartient au Canada. Non bu-

  

M. E létuurneau. profcsseur au sémi-
naire, .
M. €, Sicari, curé do Froligsburg, se ro-

tiro du ministère pour raison do sauté,

—C'¢iait grande réjonissance, Joudi, Tor    
dru à votrecherc-
Juro en couleur

\ Halurello ot fairy
\ dlinparnttre cessl-

5 gncs d'uno décré-
Fltimdo précoce ?

LIBRAIRIE
—b—

ET LE FAMEUXDRAD

WestofEngland,
VAPIER ET ENVELOPPES—Undea lus

ENCHES Di STEPITENS, de Toiray, d’
ENCRE BLEUE,

LIVRES D'IISTOIRES, F1C,

boaux choix gne l'on puisso trouver;
nderwood, ute :
ROUGEet autres couleurs

reauprincipalest à Montréal où 1euaratontag Objets de 1iélé, tols que Chromos, Iinazoa do toutes sortes, Cachols de promid
i té 1 ê i (1 vi y } À ; + Ë hy 2 J

la compagnie a été formée par octubro, au Séminaire do catto vill, On y tourrene Coupectfini d'après fes derniers goûts communion, Crucifix, Chupolets, Médailles, Seapuluires tout faits ot on elena
uu certain nombre des plus dis-
lingués citoyens. La Suu innestit
ses capitaux duns notre pays, ce
qui nous est d'un grand avanta-
e, surtout si l'on se rappellu que

fs vompagnies étrangères so

eélébrint co jour-là, Ja fête «lutrès-Révérond
+R Oucllet:o, lo digne supérieur de cottu
institution, et les nombreux éfévos s'on
sont donné À vœur-jeivs ‘Trois prélats
Mgr l£ 8 Fabre, archevêque de Moutréal,
Mgr L % Moroau, Evêyne de St Hyacinthe,
et Myr 4. Lorrain, évêque de Cythèreot
Vicaira Apostolique de runtise, s'élaront
rendus au Séminaire porir celle circonstan-

A couleur naturelle,
MER) mais il possèdo da

plus la prégiouse
propriété de l»1
awoupiir, de leur
donnér un lunre
Incomparable, et
de favoriser leur
ernissance, qu:
te que no port-
dent pue les tein.

  

  

  

  

Journal de Waterloo
LIVRE DE PIETE

 

Cantique de l’Ame dévote dit de

   

de New-York,

CHAPEAUX!CHAPEAUX!
N'OUBLIEZ PAS

 

D'ailor voir son assortiment do chapeaux.

  Vaylerdoré, nrgonté et papier de solo do divorses couleurs, papior à rideaux,
papior à patronspourles tailleurs ot couterlères,papior à dessin, papieralorà Pp f papier à musique,papier

Lt une foule Pautres articles,

Vous apprendroz À épargner votre argent on vonant faire une visite à la Librairie du

“ HOUSHAL DH YATAELOO
   

 

contentent d'enlever notre argent |'eu, voulant témoigi ] duoiice,|  WPRNIIIE (55 (ures A choveux Avril 1891,
; jgnor par Jour présence, me À

vour l'investir on dehors de Jn|de l'interée qu'ils portent à cottu waison

||

Marque de Commerce, ordinmires Notreee par Lage ® CS - = — = =
issuance, d'éducation et de l'ostime he ont pour Cottepreparation« * py o £ONX DEPARTEMENT 0

” : fo prêtre éminent qui vob

à

#4 tête, tt eres aesseise 15 ; ; =

Une soixantaine du prêtres, venua du Cantique Soumbaionn 35 D'ARTICLES de TOILETE :

M. P'mspecteur  d'école P. J. [toutes les parties du diceèse, ot mêmes des ! t que > )

TER "J, [dioceses étrangerg, faisaient ereorto aux . Chants l'ieux avec Est plus complét quojamais )
Ruel, était envisite officielle [fsoobi.on cai i Ta vento parfout—D50 ceafing Ia boafeilln,

|

Quinzaines «do Pâques co nai.
Waterloo jeudi et vendredi. Il
nous a paru être bien satisfait de
la manière dont sont tenues nos

trois prélats, et élniontvenus, cux aussi,
présenter leurs félicitations et lours bons
suuhults à M. lo Supérieur,

Sherbrooke

—_—r—

L. ROBITAILLE, Propritaire,
doliette, P. Q., Canada.

   

   

Les plus bolics Prières
66 magnifiquo éditis

Lo mémotranché dorée.

Chemises, Corps, Calecous, Gants
Cravates, Mouchoirs.

  
Dr, Morse's Indian

Kup tiie Works in good order.
Nokuaw, Ont., January 13, 10.

W, 11. Coustock, Brockville, Out,
Ai

ara the bes
,—Vour # Dr, Marse's Indian RootPills®
‘ceptor for the systemthat humanity

p
a
t
e

  

 
Root Pills.

Dr. Morse’s Indian
Root Pills.

—M.l'abbé J A Dufresne retarde d'un
mois von départ pour l’Europe, Il ost
hôte de Sa Granclour Mgr Ant, Bucine.

  
  

     

Guido da In Jeune Fill
Le mémo trancho doré
Le mémo, monton chagrin
lemémo “  eapitonn
“Lo livre d’or des âmes pioneer:
Le inëmetranche dorée capitonn
l’aroissions romains, do ôcta À

can use. Lifoia nsthe timepieca: frail and delicate
wre many of jis works, A tiny pasticle of foreign :
substance adherento tbe smallest wheelin tha works, i
and whatistharesult1—ot first, only a slight difference
is perceptibloin ita time-keeping, but wait you; 88 BA
tho obstruction grows, the érrepularity becomes Ba
greater, until nt {ast, what could have betn reciibed 3
withlittle trouble, in the beginning, will now requite 8
much care in thoroughly cleansing the entire works

 

 écoles, M, Ruel est parti same-
di pour St-Valérien, Il se pro-
pose de visiter, d'ici à 15
jours tout l'ouest de sa division

8@-N'oubliez pas lu place,

—A LENSEIGNE DU MOUTON D'OR,—

CEN FACE DU MARCHE, |

 

—Daus Ia nnit de mardi à mercredi, des
voleurs out brisé, à l'uide «lu callloux, tune
vitro do lu porte du magasin de M, La Un-  

 
d'inspection depuis St-Valéri-
en jusqu'à Clarenceville,

Ilya eu jeudi soir, Ier octo-
bre, dansla salle du conseil, une
assemblée des amis de la cause
conservatrice à Waterloo. M. J.
À. Simard ayant donné sa dé
mission comme vice-président,
pourle comté de Shefford, de
l'association conservatrice des
Cantons de l'Est, M, À, F. Sa-
Varia a été unanimement choisi
Pour le remplacer. M. J. A. Ja-
es a été nommé secrétaire,
verses autres affaires: | y ont

aussi transigées.

|

L'assemblée
ftaittrès nombreuse.

fre DIS PLATRES 1.4 BOUTEILLE
e personne ui s'est servis €

Servitine do olson, le grand sente,Te voudrait s'on pusser quand bien mêmecofterait dix piostres lu Loutellle, Une
N3 chose vaut son pesant dur, to luBiet lo meilleur remède daus leon 9 pour guérir tontes sites du dou-me. £llo guérit In névralgio on eng misdos lu mul do dents en wig minute :
th 78 dans lo don guérios par uno seuletol ation ; lo mal de tête on Quolquesins-" ut utes les autres doufenrs aussiun vient, Pourquoi no l'essayez vousoo Bujonrd'hui ? no grande Lonterlle15 centins. En vonta chez tous les   

êtes chaleurs extraordinaire
LSC sont fait se©tir durant laernière partiOe ie de sjusqu'à à eptembre et

4

à

avant hier, ont été rem-
ideru Un temps cru et hu-
Aa plu abondamment

puy, bijuutior, et,sy sont introduits pur
cette oavorture. Îls ont dévissé une quin-
zaing de pièces argontéey, de lu grandeur
et ressomblant bosacoup à dos pièces do
ciuquante centius, fixées sur des bulles do
bijoux, &t ont emporté ce butin. lis ont
dd tire dérangés daus leur exploration
nocturne, car il n'ont pris aucun objet de
valour, -

—On nous écrit de St-Hyacintho, dit ie
Pionnier, que notre artists canadien, M.
Sinaïo Richer, prépare un tableau qui aura
pour litre “La premivr céfrichoment.”

Lors du su récento visite À l'exposition
do Bherbrooke M. .Richor ent l'uccusion
d'ontondro parler de lu célébration projet 6
du centième anviversaire de lu colonisu-
tion des Cantons de ist, ot il congut Fea.
collonto idéu de reproduire Ia seine dun
colon nitaquant la fordt viergo pour s’y
faire uu établissoment,

Conticovke
—La paroisse de St Edmond de Conti-

cook couple 1030 commuviants,

~Tandi avant midi,uno jeune fille d'one
dovznme d'ansiéos, nommé Mina Lespéran-
co, employée À lu filature de coton, était
comine à l'ordinaire occupée à conduirv
son métior à tissor, lursqu’olle go sentit
faible et pordit connaissance. En tumbant
elle“lounu dans los ronagez do la machine,
et avant qu'on ait pu venir d vou secours
In mallieurenss avait uno jambe casséo,
Les médecins croient qu'il sera nécessaie
do faire l'umputation,

 

St Dominiquede Bagot

—M. Gédéon Blanchot, gradué en méde-
cline, do colts parvisse, a 46 nssermenté ot
«pris sa liconco pour la pratiquo, à lu
douxièmo session. annnelio du collége des
medecins du la province tenus à Québec
ln semaine dernière.

 

NapoleonHudon
HtLnwrencoville, I'. Q.

Le public trouvera toujours des Ji-
queues de choix, bons lits, bunue table et
cannes caries,
Do plus, ln plus grande urbayi

part du propriéiairo vite do la 
!

Ve

BY USING

HEY are the Remedy that the
bounteous hand of nature has

provided for all diseases arising from
IMPURE BLOOD.

Norse's 3 5
Pills ror ste ar ait DEALERS

W. H. COMSTOCK,
BnocxviLLE, Our. Mornisrown, N.Y.

  
 

 

 

Buanderie a la Vapeur
 

Pug besoin do tant so tronbler ponr le
lavage hobdomadaire Envoyez votre
Einge à In buanderie, ot il vous sora 1g»
porté propre et Lion repas-é, vb il vous en
mura cofité mons chier, quo vous soyez
senion i Ia tao dare Lun‘lle, .

S'adrosser à lu buanderie, près dela
Station du Vormont Central.

 

 
    

   
   

  

       

  

  

Heures choisies, do GUets à
Recnoil du Frières.…
Formulaires do prières
Journée du ehnétion,
Manuol do Piét
Le l'arolssian rio
Imitation do In Si

 

sez-ybien. %
Imitation de Ji J 185
La raînte communion,
Penta mois deSt-Joseph, do

Sncré-Caœur, do Sto-Anne,
 Amos du Purgateire, h

Faillottes d'O: . 15
L'Ange-Condu . M18

Paroission Romain,très complet, deo

 

85ets oe eee 120
Manuel«les Enfantsdo Marie de 62 1.00
Livre des Mirsio . 8

    

 

Le Miroir des Ames.
Le 'Erégor des Ames Pieuges.

Aussi nn grand nombre d'autres
sorait trop long d'énumérer,

Nors.—Ontrouvera aussi, À la même li-
brairie, un bon choix de livres de piété
en anglais.

LIVRES UTILES OU D'AMUSEMENT
tiencyiève de Brabant,
Jeando Calai
Rohinson Crus:
LeCapitains
Le Crimo de Fierretitte.
Les Avonturiers de Pari:
Uno Errour Juviciaire.
Marc mir... .
Lo Liontenant Robert ct Epouso ou

Mère—2 ve
L'Inconnu,de l'
La Pago Flour d -)
La Tour des Mantes
1’IHowme des Buts
Le Cadet do fami
Henriette.
Lo Collier Maudit
Je Mercier de
La Forêt de Bond:
La cujsinière canadienn
La ealenlatour.
Chansonnler des
Nouvelle Lyro Ca
Le Kecrétairo universe
Le Guido des amants,
La double vlefdos song

Aiusi qu'on granl nombre d'autros.

18
5
45
30
10

 

  
  

  

  
 

 

   

   

   

  

  

 

   

   

 

 ou à W,II, FROST,
31-301 Propriétaire,

 

J. F. CLEMENT
WATERLOO, Q.

20 Mara 189),

 

    

   

LE

Renovateur Breslien
DZS CHEVEUX

Est le meilleur en usage  aujourd'hui.

50 cts. la Bouteille,|

 

   
  
     

 

— CIEZ —

DuBERGER,
—PILARMACIEN—

VIS-A-VIS le MARCHE,

wa

 

RLOO, P. 4.

AVIS
Ré, par les présontes donné quo deman-
a do sera faite i ba prochaine session do

lu Légistature de Ju Province de Québec,
Wun sete pour tranavorter lu chieflion du
District de Bedford de Hwuetaburgz À la
ville do Waterloo, duns ls (it district, et
pour prairvair aux fonds à ce nécessaires
ol pour autres choos uyant rapport mu
mémo objet.

Waterlcuo, 7 septembre 1841,

 
ANNONCE

Dr. Morse's Indian
Root Pills,

Dr, Morse's Indian

Root,Pills.
Dr. Morse's India;

Root Pill

 
 

 

  

Dr. Morse’s Indian Root Pills.
THE BEST FAMILY PILL IN USE

FOR SALE + “1 L DEALERS

1] vous désirez sunarcer n'importe quoi
n'importe où en n'importe queltemps,

écrivez À Gro. P Rowers & Co., 10 Spruce
8t., York

 

Tp porsonne ayant besoin d'infor-
{ mution «n co qui concerno l’art Laur
noncer, fara bien de sc vrocurer nie copie
dy “Book for Advoitisors,” 308 pages, prix
uno pinstre. Envoyé franco, par in malle,
sur récoption du prix, Contient une con
pilution Faite avec suindu tous Jes meillenrs
fomrnanx mentionnés dans le “Directory”
des Journaux Américnins; donno le chil
fro do circulation de chacun, et nombre
d'autres informations ayant rapport aux
prix etautros imatières se rapportant au:
ntlaires d'anuonces.  Adressez: Huwk
Advertising Buronu, I0 Spruce St,, N. Ÿ.

10 Sept 01—Ian

Institutrices Demandées

 

  

 

ro de North Stukel
do trois institutrices,
écoles clinuflies par Ja corporation.

B'adres.or lusmédinloment au secrétaire,

   C. A, NUTTING,
  d2e— oc. ded Requérants, | H—

On a besoin, pour la mumicipalité svolni-
5 oss do Bonsecours,

Saluires do $100, et

Soil La in bumas life--à slight derangement is ne-
lected,iroms sod ncresact, fspercepilly at Br
then fapidly, until what could, in the n,
have been cured with litte trouble, becomes alas.
tau, Ta preven, hit, | wivissall to pullyihe
system freuen > the!ys of Mom's Pills,
30 preserve e vi ly.

Voursalifolly,
HF A

The Travellers’ Safe-Guard.
Auaosupus Porno, N.S, Jan. 0,90.

W, H. Comstock, Brockville, Ont. Joe
Drag SiR,—For Tanga 1 hava been a £0

believer in Jour Dr. Morse's Indian Root Pilla”
Not with n blindfaith, but & confidence wrought
an actus) personal expericnca of dieir value an
merit, My business is such that I spend much of
my time away from home, and I would not con
vider my travelling outfit
More's Pills, &e,,

R. Mclams,
A valuable Article sella sells

By wots Harsor, N.S,, Jan, i

to

Moficiesfncludion veces kinds of Pils |

   

our.

including various
more of tha Dr, Morse's Indian RootPills than
ibe otherscombined. Thels sales | Gnd are
creasing. Yours, &c,

N. L. NichoLsox.

Oe

 

P.E.CARON
Murchand-Epicier

LENNOXVILLE.
(Porte voisine du Bureau de Poste.)

Onfait une spécialité pour
les épiceries et provisions de
première qualité.

AUSSI:
Chaussures de toutes sortes.

DE PLUS:
FAIENCE,VERRERIES,&e
Lsunoxville, 22 octobref1S90.

 

THIS PAPER pepe foudon
versiciog uve BEL
SAR KY 5e Nowe TFN

 

 PRUDENT BENECAL,
North Stukaly, PQ
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Le chevalier emmuré
—_—

Un vient de découvrir dans un

vieux château, voisin dela rivie-

re An, pris deRiga,eu Russie,

une curiense sntiguite. ;

On sait que les provinces balti-

ques abondent en chateaux fan-

tastiques, ruines dela feodalité

ot qui forent des témolus des

sanglants exploits des Chevaliers’

du Glaive. . ;
Appelé pour faire des répara-

tionsdans cette antique fortresse

du Aa, qui menaçait de s'écron-|

ler l'architecte remarqua une

sorte de cachot muré qui devait

avoir servi d'oubliette. Il fit dé-

molir le mur. et il téouva derrit-

re. uné porte de fer forgé fermée

d'évormes serrures.

Il fallut enfoncer cette porte.

On trouva nue petite vhambre

earrée, doublée de lambris du

chêne. Au milieu de la cham-

bre, une table. une chaise, etsur

la chaise, un chevalier affaissé,

tenant la main sur ses genoux.

L'architecte et ses compagnons

eurent uu instant Is vision d'un

cadavre parfaitement conservé.

Muis la brusque entrée del'air
détruisit ces restes humainset
tout tomba en poussière.
On ne trouva plus que des 0s

et des bijoux en or d'un travail
extrêmement curieux et ancien.

e+

l

i

La Cousomplion Guerie
Un vieox médecinretiré, azsnt recud'un

faissionnaire des IndesOricntales la fore
mule d'un remide simple et végétal pour
In guérison rapide ei permanente deli
consomption, 12 Proneinte, le Cutarrlie,
l'Asthine ct toutes les affections des Fou-
mons et de lu Gurge, et qui guérit radicale-
ment la Débilité Nerveuse ct toutes les
maladies nervensca; après avoir éprouvé
ses remarquables effets curatifs dans des
railliery de cus, trouve yue c'est son Hevuit
dole faire connaître aux malades, Pous:é
par lo désir de soulager les souffrances de
l'humanité j'enverrai gratis à coux qui le
désirent, cette recette en Allemand,Fran
gais où Anglais, avec instructions pour la
préparer &t l'employer. Envoyer parla
postoun timbre et votre adresse Mun-
tionner ve journal.

W, A.NoyEs, 820 Power's Block, orlies-
. soa

   

 

 
 

  

   

Chez les Morts
 

Nous empruntons à notre con-
frère de ‘’l'Echo do l'Ouest " l'a-
musante boutade qui est en train
de faire le tour de la presse.

Elle à été inspirée par lu cam-
pagne entreprise de l'autre côté
des lignes par une portion du
clergé irlandais contre l'élément
dunadien-français.

Tn bon “habitant arrive à la
porte du l'aradis.

J1 frappe : Pan! pan!
Saint-Pierre, son trousseau de

clefs à la main, ouvre le guichet-
—Qui est là ”
—C’est moi, Jean Baptiste,
—Que veux-tu ?
—Grand Saint - Pierre, avec

votre permission,j'uimerais à en-
trer dans le Paradis de Notre-
Seigneur.

Qu'az-tu fait pour cela ?
—l'ai élevé quinze enfants, je

mesuis conduiten bon citoyen
et jui tonjours fuit “mes de-
voire.
L o—Tuw es * Canayen "à ce que
je vois.
Comme vousle dites, Grand

Saint-Pierre, vatif du grand Mé-
tis, en bas de Québec.
—Arrives-tu directement de ta

paroisse ?
_ —Non, Graud Saint - Pierre,
j'arrive des Etats, Cela change la
question. Jean-Baptiste mon ami,
j'en suis fâché pour toi, mais ce
n’est pas ici ton paradis. Il y en
s,paralt-il,un nouveau,tout petit,
spécial pour tue nouvelle église
que je ne tonnais pas bien ct
qu'on tppelle, je crois, ”l'Eglise
américaine.” Vus-y et demande
Saint-Patrick, le patron de l'Ire
laude : c'est lui qui a la clef et
il te renseignera mieux que moi.
—Merei bien, Grand Naint-

Pierre.
Le guichet refers, Jean-Bap-

uste se dirige vers le paradis
américain.

Arrivé ala porte,il frappe : Pan!
pan !

Saint-Patrick, sa clet à la main,
ouvre le guichet.
—What do you want ?
—Grand Saint-Patrick, avec

votre permission, j'aimerais à en-
trer dansle paradis américain.
—What do you say ? # 7
—Grand Suint-Patrick, avec

votre...
—Talk "United States’, I do

not understand French.
——Je Le peux pas, Grand Saint-

Patrickj'ai toujours fait mes de-
voirs en français
--You do not {alk English ?

then, yon are not an American
and thereis no room here for
you, get out.
Le guichet referme, Jean-Bap-|

tistetris embarra ssé retourue au
paradis de Notre-Seigneur.
—Comment, dit Naint-Pierre,

c'est encore toi, Jean-Baptiste,
Pourquoi n’es-tu pas dons le pa-
Tadis américain ? Il n’y manque
pas de place, cependaut, car il
Passe bien peu d'âmes par ici

 

— — —
| pour yaller.

—Je vais vous dire, Graud-

Saint-Pierre. Naint-Patrick ne

veut pas me laisser entrer, parce

que je ne parle pas “U nited

jStates,” et ainsi, «i vous n'avez

ipoint de paradis “Canayen,”

; Grand Saint-Pierre, ouvrez-moi!

‘la porte du vôtre.
Lavas était embarrassant.
Saint-Pierre alla consulter

Dieu le fils qui répondit:
—Ouvre % grande porte a

Jean-Baptiste : il a été bon pure
(de famiile, bon citoyeu.bou chré-

tien, et il n'est pas nécessaire de
arler l'anglais pour entrer dans

fe Royaume des Cieux.

———.

Apres Phiusteurs Jours

Holméeld, Mass. 14 fevrier 1500.

W.H. Cometcek, Brockvilie, O:

Cuær Mossiece : —l'endant 12 ans me
femtne fut martyre de cette cruelle mala-
die, {a dyspe;sic. lien pe la soulagesit
Les docteurs furent consuités «t Mablleté
mé éskuycO sans guoNs. ln méde-
cin conecil'a le chanzerment de climat, in

| diguant Manitoba comine une place, Nous
suivimes cet avis, arrivant iri Il y à denx
ans. Le changement de climat produisit
un changement ilest vrai, mais Jour Je
pire, var elle fut bientôt alitée vt sous les
suins de deux médecins qui ne lui dur-
naient jas plus nu'as mois a vivre. Une
voisine qui avait lu vetro almanarh vint
1s voir onjour. Elle lui pain des certifi-
cats qu'elle avait lus, du grand bieu quel:
fes faieuient, etlui conseilla d'essayer uno
bolte de Pilnies de Racines Sauvagerdu Dr
Morse. Elle le fit, fut soulagée,continua à
rendre du ipioux et e-t maintenant capa-
jo de faire 2on ménage, et porsédro dans

l'usage «des Pilules de Moy
Votre reconnaissant,

Go. Duss.

   

  

 

  

 

—————

POUR RIRE

Un érudit a découvert queon a
appelé le poste de police le (vio-
lon) parce que, autrefoison y
était conduit par les archers.

Au parc Central:
Un bicycliste tourne court ct

tombe net, sa machine sur je ven-
tre, endommagé.

Ungardien accourl,
—Hé,dites donc, vous, prenez

garde ! Vous abimez les allées |

 

Au tribunal correctionnel :
Le pésident.— On vous à sur-

prisvolant à l'étalage du bou-
cher ?
Le prévenu.— Non,mon prési-

dent, c'était pas pour voler,
Le président.~A quoi bon de

mentir ? (Après une légère pau-
se) : Est-ce que vous n'avez pas
un avocat ”

Mme Z-»"*"<déplore devant
Boireau les inconvénients des
années, Hélas ! j'approche de
la soixantaine.

Mais la soixantaine, fait Boi-
reau, cet la jeunesse des vieil-
lards‘

Lafille d'un vieux gendarme
a eu le prix de style épistolaire.
_ Le pauvre homme cst dans la
joie de son ame et va crier par-
tout :

—Mafille a eu le prix de tir
au pistolet.

WINDSOR HOTEL
Rostom Fells, I. À

Le soussigné, ayant fait l'acquisition de
cet hôtel, ily a une dizsine de mois, lui à
[nit subir des réparations importantes et
l'a tois sur un excellent pied.
Un ytrouve une bonne table et d'excel-

lentes liqueurs.
Jos. BENOIT,

l'ropriétaire.
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Belles Propriétés à Vendre

A ROXTON-FALLS.
Deux magnifiques terres en plein rap-

porf, pourvues do bonnes + mstractions,
clôtures, fossés ; à cing arpents de I'Eglise,
presbylère,collée et convent,
Pour conditions s'adresser au curé de Ja

paroisse, à Roxton- Falls,
8 avril 1:0).

 

BY USING

Dr, Morse*s Indian Root Pills

* T“Y ars ths Remedy that the
bounteous hand of nature has

provided for all diseases arising from

 

IMPURE BLOODmmr]
. *

Morse’ spon iare care for MILL
Eas. “MEADAHY,

1 INUIGESTION, LIVER
co; yPill reARE DYSPEP.

1 8 FOR SALE BY ALL DEALEXS
 

W. H, CONSTOCK,
GRDCLIILLE, OnT, Mosuiston, M.Ÿ.

—

 

     

  
   

AVES CASEDSSINENPARRA a .cree ENC N i
a € Ne 7

3 . 2

neeCESE
pour les Bébés et les Enfants.

PLe Castoria est cn rruxde a! proper à l'en | Le Castoris pnérit colique, constipation,

      

  
  

 

 Canne que ‘e reratnmande «same auj< rieur à Les Migreure d'estotuse, diarrhée, éraetatune,

Costes SEULÀ, Ancer, Vermifage, sommifire, It aide la digestion.
311 Fo. Osferd Si, Eroodlrz, N. Ÿ. Et cela, c'estun fait sans agtre sobdicaton.

TuCaxzarz Compare, 77 Morray Fireet, NY.

 

 

LES CLAQUES 1

—DE LA

fis) RUBBERY

 

 

CE QUIL } oA DE WIEUI—

Une Chaussure Americaine No. I faite en Canada

Sans Rivale pour la Qualité, la Formect le Fini.

——AGENTS LE VENTE——

AMES, HOLDEN & CIE
43, 45, 47 Carré Victoria, MONTREAL.

Demandez à votre marchand les Claques
Notre Marque de Commerce.

portant

 

 

CULTIVATEURS, PROPRIETAIRES
De Machines à battre et de Moulins.

Employez l’huile a machine

LARDINE.
Essayez-là une fois et vous n'oh emploierez pas d'autre— Chaquo baril garsati,

sommes les seuls fabricants de la véritable Lardine. Autsi huile jour
CYLINDRE, LUCOMOTIVE, LAINE ET HARNAIS,

McCOLL FRERES&CIE
TORONTO.

Ba” ls ayez nosfines marques de petrole “dun light” et “Family safety” “Gu

Buanderie a la Vapeur ZOEL CHARLAND
Pas real 7 ( Ferblautitr et Plombier
wi besoin de tantse troubler pour le ;

WATERLOO.P. Q-lavage hebdomadaire. Envoyez votre

—0—

Nous

 

 

linge à ls buanderie, et il vous sora raz
porié propre et bien repassé, ot il vous en:
aura coûté moins cher, quo vous soyez : ;
seul ou A Ia téte d'une Famille. | Le sonssizné cst maintenant installé

S'adressor à la buanderie, près do la, dans ss nouvelle maison, à l'extrémité sud

Station du Vermont Central. du bloe Bouchard, et Je loca] Fjacieux qu’il
ouà W, H. FROST, à À ea dispositionloi permet de servir ses

Propriétaire, |Rombreuses pratiques avec plus d'avanta-
ige el de satisfaction pour elles.

J'entreprends tous travaux de plomberie, |
toitures en métal, appareil de chauffage à
air chaud, ete.
À mon assortimentd'articles pressés en

AVINDRE Dans la- ferblanc, en tôle galvanisée et en agale,
3 pe ailorissante- j'ai ajonté les portes et tuyaudont on tron-

ville de Waterlon, À quelques pas du smar vera toujours chez mnoi un bon assortiment.
ché, de l'église et iles écules, un eimplace Mes chaudières et bouilloires pour su-
ment avce maison à deux étases, de 3UxJ0 creries ont leur réputation tonte faite.
ieds ot uno addition do 20x20, aussi unej Awent pour les célèbres bardeaux métal-
bonne grange. iliques da Walter
Cette maison, dont une partie est déjà; 11 est de votre intérét de venir me voir

preuve comme magasine est situéo dans avant d'acheter ailleurs.
e centre de laville, dont elle vst 1'ane des +
meilloures places d'affaires, Zocl Charlane
Pour les conditions, s'adresser au bureau. Waterloo,dévembre 1656.

| AVENDRE
Dans le fiorissant vitlage de do Lawren-

ceville, & douze milles do Waterloo, et au
terminus du chemin de ferdela comp
gnie Mount Orford, un bel emplacement, au
centre des affaires, avec une maison toute
neuve, à deux étages, cuisine et autres bâ-
timents. La maison est très bien disposée
pour servir d'hôtel, etles écuries peuvent
loger une quinzaine de chevaux. Il n'ya
88 do doute qu'un homme recormanda-
lo pourrait de suite obtenir sa licence.

eurtont maintenant qu'un chmin de fer
va être coustruit.

Aussi, tout près du village une magnifi-
“ue terre de 230 acres avec verger et sucre-
ries de 000 vaisseaux.

Pour les conditions, qui seront faciles
dresser à

=m
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Jus, H LEFEBVRE,

Mile Lulu McGauvran
MODISTE FASMONABLE

; Lt Marchande dArticles degoiits
et de vétements de dessous |

Ca vasto et magnifique hôtel, dans nne pour Das,
situation splendide, «t an contre des] À le plalaie d'annoncer à sex nombren-
affaires, extle rendez-vousdu pubfic voya- |8es pratiqueset au pablicengénéral, quello

ur. On y trouve tout leconfort désir able [est allée Montréa
Tiétabiimse , by — ASSISTEE —L'établissement renferme les rmoillouyes

A L'OUVERTURE DES MODESalles pour échantillons qu'on poisse

DU PRINTEMPS

trouver.

Et qu'elle a fait l'acquisition d'on cssorti-
ment complet d'articles de modes, com-
prenaut tous les pins récents patrons ot les
dernières nouveautés,

HOTEL DO CANADA:
EX FACE DE AALCIÉ, |

QeWaterloo, +

A.1. E, BEAULNE,Pror.

Bonnes Chambres, Tables Bien Serries et
Erelluta Liqueurs

9&9 Unovoiture dol'hôtel #6 rand à la
gare pourl'arrivée ct le départ de chaque
traine  { asaut d'avoir va son nouveau stock du

3 #8. No donnez pas vos commandes

 

printem,

1
Améliorations,

Nouveau Departement

Nouvelles marchandises,

au public qu'ils célèbrent, cette année, le
dixième anniversaire de l'établissement
di lour maison.

Marchandises =seches

FERRONNERIES
COMPANY Et matériaux pour |

— . Menuisiers,

ESSAYEZ - LES Ps
orgerons,

()emé Ammivtrsaire
. Q———

Agrandissement,

Nouveaux avantages.
——

Les soussismés ont Fhonneor d'snnoncer

1s ont profité de locssion pour ajouter
une nouvelle ligne à leur commerce,

celle dus

ET,

 

IMPFHIMERI1N

DU

JOURNAL=WATERL00
 

—ON EXECUTE A CE BUREAU—
 

DES 1)  PRESSION DE TOUTES SORTES
 

—— ET ——

Fabricants de Voitures
—_——

Le tout de première qualité et à Les prix

Nous sollicitons une visite, |

E. & P. GATES.
Waterloo, 15 sept. 1841,

MAISON:
IMPORTAN

 

r———————
H,A.NELSONS FIOLDIEÀ [HAE

DEGOUT, 4
AFE Pouptes, Jouets, jeux,ICOFFRES, PORTE] Balsls, . -
pms arvee anTicLes ex sols, Be.

ADMINISTRATEUS,© ENGROS. -
mères. hœusMaunl 5; a 63 LCE 51, ARIE.

 

een eeeee

G. BO ] V | N, MONTREAL,
Maonfastarier en Gros. |

CONFORT ! BON MAICEZ ! DYRARILITE |

SIMPSON, HALL,

||

HILL & FORBES,

 

wJULLER8 CIE, |brosMaras
anulastoriers BLANC-DE-PLOMB,

D'Articles Plaques |PrisePrésents,
Mises senseMequres |357susotonan

i et lé ku Demescits, MONTREAL.
MONTALAL C37 pas poe Lesrempids

LA MEILLEURE AU MONDE,

Tse ccoxs FAVORITE panne sounen.
‘aullns à Cafe et s Epices,

Sexe Manele,624 & 225 120 Cruig Montreal

LES MEILLEURES ŸJOHN W, SMITH,
BLL LE MARCHE, 8 eanitl Lets,Menu

FARECT
Moulins -a- Battre,

b
  aYom oo bon

 

2 -é “ 2,
Leviers de Vullures,

et prarvhacd de
MOUIINS A BLE
a =   

         R. 0. LATIMER, 80 RUEMésitC, MONTRERL
LButbbren |BDBE
BOIS pe SCIAGE

|

Orig, sd Bevoru
— Restorts en Acier

9e Rue SANQUINET, SouSal

MONTREAL, R25ws INTL

PIANOS et ORGUES.
A. & S. NORDHEIMER,

a3 RUE 8T. JACQUES, MOXTREAL,
termesconvenables atonice v- classes

LW.PATENSON CIE Cor
an ex ii BOBINE

Peur CLAPPERTON,
Gouérocnes, FILS EN TOILE

Forums| KNOX,
PLIKB4GO éASPEAITE Aiguilles & Coudre

dire Van, Nate), | MILWARD, agony,

Nie,|

MILWARD,
ALFRED EAVES,

1819 Rue Kotre Dams, MONTREAL,

MONTRES, HORLOGES ET BIJOUTERIE,
EN GROS.

Chiffors, Os, Vieux Cosuichou, Crip, te,
Pere2 WALLER, 1 nit Ueno, Naame

MILLER BROS. & TOMS,
MACHINISTES, MILLRIGHTS ET INGENIEURS,

ETABLIS EN 1889.
210 4 19% RUE KING, MONTREAL.
er
 

 

    
   

  
     

Apauçtiet of InforcatlGAreidÀ Ostain Pater:
Mara, eu
\Aétnm MUNN

È 361Trondway,
New York,ST
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IMPRESSIONS |

Dansles Deux Langues
exécutéesaux ateliors du

‘Journal de Waterlo9"   Waterlos, let avril 1661,

55

EN ANGLAIS ET EN FRANCAIS.   
 

———TELLES QUE——

Placards,

Programmes,

Circulaires,

Affiches, etc

exécutés sous le plus court délai, en couleurs et sur Lon

papier, à des prix très raisonnabes.

JOBS! JOBS |
Faits dans les doxniors gouts.

 

Memorandums,

Tetes de comptes,

Entetes de lettres,

Livres, Pamphlets,

Factums, etc

Nous sollicitons tout spécialement la classe commerciale

à nous patroniser, et nous remplirons ses

commandes avec soin et promptitude.

 

Lettres de Deuil
F'ATTES A 1hr D’AVIS.

Cartes d'Affaires et de Visites

 

BLANCS DE COUR
DE TOUTES SORTES,

À l'usage dez Avocats, Notaires et Greffiers. Les commau-

des par la malle ou autrement, recevront

unestricte attention.

J. A. CHAGNON,

Propriétaire.  


